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Q uel est le sens de la vie  ? Connaissez-vous 
la réponse ? Cela vous préoccupe-t-il ? Les 
philosophes débattent de cette question 
depuis des millénaires. Pourtant, le débat 

est loin d’être clos. Les nombreuses idées et croyances 
à ce sujet ne cessent de croître. Sommes-nous laissés 
à nous-mêmes pour définir le sens de la vie ou par-
tageons-nous un but transcendant pour notre exis-
tence ? La réponse fait toujours l’objet de débats.

Alors que la majorité adhère à la vision évolution-
niste de l’origine de la vie, devenant ainsi athée et 
rejetant l’idée même de Dieu, la question se résume à 
ceci  : comment une existence purement physique et 
temporaire peut-elle avoir un sens ?

Pouvons-nous définir notre propre sens ?
Je n’ai pas l’intention d’explorer la multitude de 
théories sur le sujet dans cet éditorial. Cependant, 
permettez-​moi de mentionner brièvement trois 
points de vue fallacieux sur la façon dont la vie avec 
Dieu enlèverait tout sens à la vie. Aussi absurde que 
cela puisse paraître, certains pensent que l’idée de 
Dieu est un obstacle au but de la vie.

Dans l’Encyclopédie de philosophie Stanford,1 Le 
professeur de philosophie Thaddeus Metz souligna 
que certains pensent que «  l’existence de Dieu  […] 
réduirait nécessairement le sens » de la vie. Selon son 
explication, ceux qui avancent cet argument disent 
que l’existence de Dieu nous placerait dans une rela-
tion maître/serviteur ou parent/enfant au sein de 
laquelle «  notre indépendance ou notre dignité en 
tant que personnes adultes serait violée ». Autrement 
dit, la présence d’un Dieu omnipotent signifierait que 
nous ne pourrions plus être notre propre « patron ». 

D’autres philosophes affirment que si Dieu existe, 
Son omniscience (le fait qu’Il sache tout) «  nous 
empêcherait inévitablement de contrôler l’accès d’un 
autre individu aux détails les plus intimes de notre 
personne, ce qui, pour certains, équivaut à une vie 
moins riche de sens qu’une vie avec un tel contrôle ». 
En d’autres termes, si Dieu sait tout de nous – chaque 
petite pensée secrète, motivation ou sentiment que 
nous ayons jamais eus – Il pourrait assurément parta-
ger cette connaissance avec quelqu’un d’autre. Ce que 
nous ne voudrions pas.

Certains s’opposent à l’idée même de la vie 
éternelle. Selon le professeur Metz, «  il a été avancé 
que la vie immortelle deviendrait inévitablement 
ennuyeuse […] rendant la vie inutile selon de 
nombreuses théories subjectives et objectives ».

Ce ne sont que quelques points de vue naturalistes, 
parmi tant d’autres, qui cherchent à expliquer le sens de 
la vie en mettant Dieu de côté. La discussion est vaste, 
parfois technique et, bien entendu, dénuée de sens ! Sans 
Dieu, il ne peut y avoir de sens au-delà de la mort, laissant 
l’humanité à la recherche d’un but, ou de son absence, 
dans une existence temporaire et bien trop courte.

Le sens au moyen d’un plaisir temporaire ?
J’ai abordé la question du sens de la vie dans l’édito-
rial de mars-avril 2023 de cette revue. Dans le livre 
de l’Ecclésiaste, le roi Salomon explora le but de la vie 

d’un point de vue éphémère. 
Salomon a eu accès à tous 

les plaisirs physiques qu’il 
désirait. Aucun d’entre 
nous ne pourrait jamais 
l’égaler en matière de vin, 
de femmes, de musique, 
de célébrité, de fortune 
et de réalisations. La plu-
part de ceux qui adoptent 
cette approche découvrent 
que ce qui était censé 

leur apporter le bonheur ne le leur apporte pas. Son-
gez à l’existence des nombreuses célébrités qui, en 
apparence, «  ont tout  », mais qui sombrent malgré 
tout. Certains se droguent, d’autres enchaînent les 
mariages ratés. Prenez par exemple Johnny Depp et 
Amber Heard. Ils possèdent tous les deux la célébrité 
et la fortune, mais il semble qu’ils n’aient jamais été 
vraiment heureux.

Il ne s’agit pas de dire que toutes les personnes 
riches ont un mariage raté ou que la célébrité rend 

Où trouver le véritable sens de la vie ?

Comment votre abonnement est-il payé ?
La revue du Monde de Demain est distribuée gratuitement grâce 
aux dîmes et aux offrandes des membres de l’Église du Dieu 
Vivant et aux co-ouvriers qui ont choisi de nous soutenir dans la 
proclamation de l’Évangile de Dieu à toutes les nations.
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automatiquement malheureux, mais que les plaisirs 
temporaires ne procurent pas le bonheur. La vie peut-
elle avoir un sens durable si elle est éphémère ? 

Vous serez peut-être surpris d’apprendre qu’à 
l’époque de Jésus, une communauté importante de 
Juifs religieux croyait qu’il n’y avait pas d’avenir après 
la mort. Lisez le célèbre échange entre les sadducéens 
et Jésus, lorsqu’ils L’interrogèrent sur la résurrection 
(Matthieu 22 :23-32). 

Lorsque l’apôtre Paul fut interrogé devant le 
sanhédrin à ce sujet, il provoqua presque une émeute. 
« Paul, sachant qu’une partie de l’assemblée était com-
posée de sadducéens et l’autre de pharisiens, s’écria 
dans le sanhédrin : Hommes frères, je suis pharisien, 
fils de pharisiens ; c’est à cause de l’espérance et de la 
résurrection des morts que je suis mis en jugement […] 
Car les sadducéens disent qu’il n’y a point de résurrec-
tion, et qu’il n’existe ni ange ni esprit, tandis que les 
pharisiens affirment les deux choses » (Actes 23 :6, 8).

Certains chrétiens de Corinthe étaient influencés 
par de telles philosophies. La première lettre de Paul 
à ces frères aborde en détail la question de la résurrec-
tion des morts. Il expliqua en toute logique que « si les 
morts ne ressuscitent point, Christ non plus n’est pas 
ressuscité. Et si Christ n’est pas ressuscité, votre foi est 
vaine, vous êtes encore dans vos péchés, et par consé-
quent aussi ceux qui sont morts en Christ sont perdus. 
Si c’est dans cette vie seulement que nous espérons en 
Christ, nous sommes les plus malheureux de tous les 
hommes » (1 Corinthiens 15 :16-19).

Expliquant ensuite la futilité de la retenue si nous 
vivions seulement pour l’instant présent, Paul aboutit 
à cette conclusion naturelle  : «  Si c’est dans des vues 
humaines que j’ai combattu contre les bêtes à Éphèse, 
quel avantage m’en revient-il  ? Si les morts ne res-
suscitent pas, mangeons et buvons, car demain nous 
mourrons » (1 Corinthiens 15 :32).

Mais avant de nous mettre à manger et à boire 
jusqu’à la mort, posons-nous la question centrale que 
Paul aborde ici : Existe-t-il une résurrection des morts ? 
La réponse est simple : soit il y en a une, soit il n’y en a 
pas. Dans un cas comme dans l’autre, les conséquences 
sont profondes. S’il n’y a pas de vie après la mort, la vie 
ne peut pas avoir de sens durable. Quel que soit le sens 
de la vie, celle-ci prendra fin et nous ne saurons jamais 
ce qui se passera ensuite. Si l’évolution nous a créés et 
que Dieu n’existe pas, notre avenir ne renferme rien 
d’autre que la noirceur des ténèbres.  

Trouver un sens à la vie éternelle
Comment être certains qu’il existe une vie après la 
mort ? Nous lisons que Jésus-Christ a vaincu la mort 
lorsqu’Il fut ressuscité. Mais 2000  ans plus tard, 
comment pouvons-nous savoir si c’est vrai ? 

Paul dressa une liste de ceux qui virent Jésus 
après Sa crucifixion et Sa résurrection  : «  Ensuite, il 
est apparu à plus de cinq cents frères à la fois, dont la 
plupart sont encore vivants, et dont quelques-uns sont 
morts  » (1  Corinthiens 15  :6). Paul écrivit cette épître 
20 à 25 ans après la crucifixion de Jésus, affirmant que 
la plupart de ces 500 personnes étaient encore en vie. 
Quelle crédibilité aurait eue Paul si cela n’était pas vrai ? 

Il existe d’autres preuves. Les frères de Jésus ne 
croyaient pas en Lui avant la crucifixion (Jean 7  :5), 
mais ils devinrent ensuite de fidèles disciples. Jacques 
dirigea la congrégation de Jérusalem, le premier siège 
central de l’Église. Il est l’auteur de l’épître éponyme. 
Jude, un autre frère de Jésus, devint également 
croyant et rédigea l’épître qui porte son nom. 

L’Histoire montre que parmi les douze apôtres 
(Matthias ayant remplacé Judas Iscariot), seul Jean 
ne mourut pas en martyr. Beaucoup d’hommes et 
de femmes sont morts en martyrs pour une cause à 
laquelle ils croyaient, mais combien auraient persé-
véré jusqu’à la mort s’ils savaient que cette cause était 
un mensonge ? Les disciples de Jésus n’ont pas cher-
ché à mourir, mais leur ténacité prouve de manière 
irréfutable qu’ils ont vu Jésus ressuscité et qu’ils 
savaient que Sa résurrection était vraie.

S’il n’y a pas de vie après la mort, chacun de nous 
devrait choisir ce qu’il pense être significatif. Pour 
beaucoup, cela signifie «  mangeons et buvons, car 
demain nous mourrons » ! Mais si la vie éternelle est 
possible, n’est-il pas logique de vivre de manière à 
plaire à Celui qui nous l’accorde ? 

Qu’est-ce que cela signifie  ? Quel est le chemin 
menant à la vie éternelle ?

Pour répondre à cette question, je vous propose 
d’essayer de comprendre le livre le plus remarquable 
jamais écrit : la Bible. Si vous ne l’avez pas encore fait, 
commandez notre Cours de Bible gratuit ou étudiez-le 
en ligne à l’adresse CoursDeBible.org.

1 “The Meaning of Life”, Thaddeus Metz,  
The Stanford Encyclopedia of Philosophy, 2022
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C   est par ces mots que Louis Segond a 
traduit Jean 3 :16, un des passages bibliques 
les plus connus. Même parmi ceux qui ne 
sont pas familiers avec la Bible, beaucoup 

ont déjà vu ces paroles sur des tracts, des panneaux 
d’affichage ou des autocollants apposés à l’arrière 
des voitures.

Malheureusement, ce verset n’est qu’un slogan 
pour beaucoup trop de gens. Peu d’entre eux com-
prennent la profondeur de la vérité contenue dans ces 
mots écrits par l’apôtre Jean. Pourquoi ? La plupart des 
personnes se disant chrétiennes interprètent ce ver-
set sous l’influence de plusieurs siècles de traditions 
humaines, souvent imprégnées de mensonges païens, 
au lieu de le voir au travers du prisme des Écritures.

En effet, il existe des milliers d’interprétations 
et de croyances différentes, y compris au sein du 
christianisme dominant. En 2001, l’Encyclopédie 
chrétienne mondiale recensait plus de 33.000 dénomi-
nations chrétiennes et ces milliers de dénominations 
n’étaient pas d’accord entre elles sur beaucoup de 
leurs doctrines, enseignements et croyances. Elles ne 
peuvent assurément pas toutes avoir raison ! 

Se pourrait-il même que beaucoup de gens 
croient en un faux Jésus-Christ qui ne serait pas 
Celui de la Bible  ? Jésus Lui-même nous a prévenus 
qu’il « s’élèvera de faux christs et de faux prophètes  ; 
ils feront de grands prodiges et des miracles, au 
point de séduire, s’il était possible, même les élus  » 
(Matthieu 24  :24). Puisque ces milliers de dénomi-
nations enseignent des doctrines si différentes, se 
pourrait-​il que beaucoup croient involontairement en 
un christianisme de contrefaçon ?

Comprendre Jean 3 :16 peut nous aider à répondre 
à cette question. Dans cet article, nous examinerons 
brièvement quatre formidables vérités contenues 
dans ce verset puissant et inspirant. Mais nous ne 
ferons qu’effleurer la surface de ce qui pourrait être 
dit. Pour en apprendre davantage, n’hésitez pas à 
commander un exemplaire gratuit de notre brochure 
Jean 3  :16  –  les vérités cachées du verset d’or rédigée 
par Gerald Weston, rédacteur en chef de cette revue et 
coprésentateur de notre émission télévisée. Vous pou-
vez également lire cette publication en ligne sur notre 
site Internet MondeDemain.org. J’en citerai quelques 
extraits au cours de cet article.

Les chrétiens appellent souvent Jean 3  :16 le 
«  verset d’or  ». Mais ce verset est bien plus précieux 

’ 

« Car Dieu a tant aimé le monde qu’il a donné 
son Fils unique, afin que quiconque croit en lui 
ne périsse point, mais qu’il ait la vie éternelle. »
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que de l’or. Sa compréhension nous permettra de 
comprendre plus profondément la nature de Dieu, Sa 
justice, l’avenir de l’humanité et le sort des méchants.

Qui est Dieu ?
La nature et l’existence de Dieu font l’objet de nom-
breuses croyances divergentes. Prenons les choses 
par le début, avec le premier verset de la Bible  : 
« Au commencement, Dieu créa les cieux et la terre » 
(Genèse 1 :1).

Quelle simplicité  ! Pourtant, si nous ne compre-
nons pas ce verset, il est facile de ne pas saisir la signi-
fication de Jean 3 :16. Dans la brochure mentionnée à 
la page précédente, M. Weston fournit une explication 
essentielle tirée du premier verset de la Bible : 

«  La première fois que le mot “Dieu” est 
utilisé dans les Écritures (Genèse 1  :1), il s’agit 
d’Elohim –  la forme plurielle d’un mot hébreu. 
La pluralité de Dieu est confirmée au verset 
26  : “Puis Dieu [Elohim] dit  : Faisons l’homme 
à notre image, selon notre ressemblance…”  » 
(page 8).  

Ici, le verbe « faire » est conjugué à la première per-
sonne du pluriel et l’adjectif possessif pluriel « notre » 
est employé. Mais Dieu est aussi un. Nous lisons dans 
Deutéronome 6 :4 : « Écoute, Israël ! L’Éternel, notre 
Dieu, est le seul Éternel.  » Que révèle la Bible à pro-
pos de la relation entre Jésus-Christ et Dieu le Père ? 
Jésus a déclaré  : «  Moi et le Père nous sommes un  » 
(Jean 10 :30).

De quelle manière Dieu est-Il « un » ? Voici ce que 
nous rappelle M. Weston :

« Au cours de la nuit pendant laquelle [Jésus] 
fut trahi, notez les mots précis qu’Il utilisa à 
propos de l’unité en adressant la prière suivante 
à Son Père céleste : “Ce n’est pas pour eux seule-
ment que je prie, mais encore pour ceux qui croi-
ront en moi par leur parole, afin que tous soient 
un…” (Jean 17  :20-21). Nous voyons que Jésus 
voulait que tous ensemble nous soyons un, mais 
de quelle manière ? “… afin que tous soient un, 
comme toi, Père, tu es en moi, et comme je 
suis en toi, afin qu’eux aussi soient un en nous, 
pour que le monde croie que tu m’as envoyé. 

Je leur ai donné la gloire que tu m’as donnée, 
afin qu’ils soient un comme nous sommes 
un, moi en eux, et toi en moi, afin qu’ils soient 
parfaitement un…” (versets 21-23) » (page 10). 

Comment devenons-nous « un » avec Dieu le Père 
et Jésus-Christ  ? Dieu prépare une famille. Ses véri-
tables disciples naîtront de nouveau et feront pleine-
ment partie de cette famille au moment de la première 
résurrection. De nos jours, après le baptême, les 
disciples du Christ reçoivent le Saint-Esprit de Dieu 
par l’imposition des mains.

Comme Jésus l’a déclaré dans Actes 1 :8 et l’apôtre 
Pierre dans Actes 2 :38, nous avons tous besoin du don 
du Saint-Esprit de Dieu, qui est Sa puissance. Nous 
remercions Dieu d’accorder aux pécheurs repentants 
le don du Saint-Esprit, qui est un Esprit «  de force, 
d’amour et de sagesse  » (2  Timothée 1  :7). Dieu est 
«  le Père, de qui toute famille dans les cieux et sur la 
terre tire son nom  » (Éphésiens 3  :14-15). Mes amis, 
priez pour que Dieu soit aussi votre Père. Jésus nous a 
appris comment Le prier dans Matthieu 6 :9-13.

Nous avons vu que Dieu le Père et Jésus-Christ 
ne font qu’un. Ils sont les deux Êtres faisant actuelle-
ment partie de l’unique famille divine. Leurs fidèles 
disciples Les rejoindront lorsqu’ils naîtront de nou-
veau à la résurrection et deviendront immortels.

Cet article est bien trop court pour mentionner 
toutes les formidables caractéristiques de Dieu. Nous 
nous réjouissons que Dieu soit amour (1  Jean 4  :8, 
16), une vérité soulignée dans le verset d’or. Dieu est 
également le Créateur, comme nous l’avons déjà lu 
(Genèse 1  :1). Pour découvrir d’autres aspects inspi-
rants de la nature de Dieu, commandez un exemplaire 
gratuit de notre brochure Le Dieu réel  : preuves et 
promesses ou lisez-la en ligne sur MondeDemain.org.

Dieu est-Il juste ?
Lorsque nous parvenons à comprendre Dieu, nous 
nous demandons naturellement s’Il est juste. Certaines 
idées du « christianisme dominant » au sujet de Dieu 
sont de graves malentendus qui conduisent beaucoup 
de gens à croire qu’Il est injuste.

 De nombreux chrétiens pensent à tort que Dieu 
brûlera pour l’éternité des milliards de personnes dans 
le feu de l’enfer, pour la seule raison qu’Il leur a per-
mis de naître et de mourir sans jamais avoir entendu 



Juillet-Août 2023  |  Le Monde de Demain  7

QUATRE VÉRITÉS  C AC HÉES  DE  JEAN 3 : 16

le nom du Christ ou entendu parler de Son Évangile. 
Est-ce juste ? 

Voici ce que M. Weston a écrit à ce sujet : 

«  L’apôtre Jean expliqua clairement que 
“Dieu a tant aimé le monde…” (Jean 3 :16). Ici, 
le “monde” n’est pas une référence à la planète 
Terre, mais plutôt à tous les êtres humains à 
sa surface. Peu importe la méthode de comp-
tage, nous trouverons toujours davantage de 
personnes “non sauvées” que de personnes 
“sauvées”. Comment est-ce possible si Dieu 
aime autant le monde  ? Est-Il faible au point 
de ne pas pouvoir sauver la majorité de Sa créa-
tion  ? Cela nous conduit aux questions sui-
vantes  : “Dieu est-Il juste ? Fait-Il acception 
de personnes – fait-Il du favoritisme ? Chaque 
être humain a-t-il, ou aura-t-il, une véritable 
opportunité de salut ?” » (page 22). 

Ceux qui étudient la Bible savent que le salut ne 
vient que par le nom du Sauveur du monde, Jésus-
Christ. «  Il n’y a de salut en aucun autre  ; car il n’y a 
sous le ciel aucun autre nom qui ait été donné parmi 
les hommes, par lequel nous devions être sauvés  » 
(Actes 4 :12). 

Dieu a un plan pour ceux qui n’ont jamais 
entendu le nom de Jésus-Christ. Il ne les condam-
nera pas, comme le croient de nombreux chrétiens. 
Posez cette question à votre pasteur ou votre curé  : 
« Si les habitants d’une tribu isolée dans la jungle n’ont 
jamais entendu le nom de Jésus-Christ, et ne L’ont 
donc jamais accepté comme leur Sauveur, seront-ils 
condamnés au feu de l’enfer lorsqu’ils mourront  ?  » 
La réponse pourrait vous choquer.

La Bible révèle que Dieu donnera à ces per-
sonnes une première occasion de salut lors de la 
deuxième résurrection pour le jugement qui aura 
lieu après le règne millénaire du Christ sur la Terre. 
Il s’agit des «  autres morts  », mentionnés dans 
Apocalypse 20  :5, qui seront ressuscités lors de la 
deuxième résurrection générale.

« Puis je vis un grand trône blanc, et celui qui était 
assis dessus. La terre et le ciel s’enfuirent devant sa 
face, et il ne fut plus trouvé de place pour eux. Et je 
vis les morts, les grands et les petits, qui se tenaient 
devant le trône [de Dieu]  » (Apocalypse 20  :11-12). 

Si les morts se tiennent devant Dieu, c’est qu’ils 
sont ressuscités. Vous trouverez une description de 
cette résurrection à la vie physique dans Ézéchiel 37, 
lorsque la vie sera insufflée dans la vallée des osse-
ments desséchés.

Dans Apocalypse 20 :12, nous lisons que « des livres 
furent ouverts  ». Le mot grec original pour «  livres  » 
est biblia, dont dérive le mot «  Bible  ». Nous lisons 
ensuite  qu’un «  autre livre fut ouvert, celui qui est 
le livre de vie. Et les morts furent jugés selon leurs 
œuvres, d’après ce qui était écrit dans ces livres. La mer 
rendit les morts qui étaient en elle, la mort et le séjour 
des morts rendirent les morts qui étaient en eux  ; et 
chacun fut jugé selon ses œuvres  » (versets  12-13). 
Au cours du Jugement du grand trône blanc, des mil-
liards de personnes qui n’ont jamais entendu le nom 
du Christ auront leur première véritable occasion de 
salut. Des amis et des parents que vous pensiez perdus 
à jamais seront présents au cours de cette résurrection 
pour le jugement !

De nombreuses confessions chrétiennes fondent 
leurs croyances sur des traditions plutôt que sur la 
Bible. Elles ne croient pas aux affirmations claires 
contenues dans ce livre, bien que celui-ci soit la source 
du véritable christianisme.

Que signifie “périr” ?
De nos jours, beaucoup de gens pensent qu’ils ne péri-
ront jamais, croyant à la doctrine païenne de l’âme 
immortelle. Voyez plutôt ce que M. Weston a écrit à la 
page 56 de sa brochure : 

«  Le dictionnaire Larousse définit le mot 
périr comme “cesser de vivre, disparaître, ces-
ser d’exister”. Lorsqu’un navire périt en mer, 
nous savons ce que cela veut dire. Nous par-
lons aussi de personnes qui périssent dans un 
crash d’avion. Lorsque nous parlons de sujets 
bibliques, pourquoi les gens soutiennent-ils 
une définition incorrecte du mot périr ?

La Bible s’accorde constamment et sans 
ambiguïté avec la définition classique de “périr” 
dans les dictionnaires ! Elle enseigne clairement 
que la vie et la mort sont des opposés  ! Nulle 
part les Écritures ne décrivent la vie humaine 
comme un être ayant une immortalité inhé-
rente. Comme nous l’avons déjà vu, même l’âme 
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peut mourir (Ézéchiel 18  :4, 20). La parole de 
Dieu révèle que nous ne possédons pas encore 
l’immortalité  ; c’est quelque chose que nous 
devons chercher (Romains 2  :6-7) et “revêtir” 
(1 Corinthiens 15 :53-54). »

La Bible révèle clairement que Dieu seul possède 
l’immortalité (1  Timothée 6  :16) et il s’agit d’un état 
que nous devrons revêtir dans le futur (1 Corinthiens 
15  :53). Le but de Dieu est de nous sauver de la mort 
éternelle et de la perdition. Mais la Bible nous dit aussi 
que ceux qui endurcissent leur caractère dans le mal 
périront dans l’étang de feu : « Celui qui vaincra, héri-
tera toutes choses ; je serai son Dieu, et il sera mon fils. 
Mais, pour les lâches, les incrédules, les abominables, 
les meurtriers, les fornicateurs, les empoisonneurs, 
les idolâtres, et tous les menteurs, leur part est dans 
l’étang ardent de feu et de soufre ; ceci est la seconde 
mort » (Apocalypse 21 :7-8, Ostervald).

Malgré l’opportunité de se repentir qui leur sera 
offerte lors de la deuxième résurrection, ceux qui 
s’obstinent dans leur méchanceté périront dans un 
étang de feu. Ils seront punis de la seconde mort, 
dont il n’y a pas de résurrection possible. C’est le 
châtiment de la mort éternelle. Comme Paul l’a écrit, 
« le salaire du péché, c’est la mort  ; mais le don gra-
tuit de Dieu, c’est la vie éternelle en Jésus-Christ 
notre Seigneur  » (Romains 6  :23). Nous ne possé-
dons pas encore l’immortalité. La vie éternelle est 
un don de Dieu.

Nous voyons ainsi le contraste entre le « christia-
nisme » dominant actuel et le véritable christianisme 
biblique. Le «  christianisme  » dominant enseigne 
que nous possédons une âme immortelle qui, par 
définition, vivra toujours et ne périra jamais  ; une 
âme qui ne cessera jamais d’exister. En revanche, le 
christianisme biblique enseigne que les pécheurs qui 
ne se repentent pas périront dans un étang de feu, 
au cours de la seconde mort, la mort pour l’éternité, 
et cesseront d’exister.

La bonne nouvelle est que ceux qui croient vrai-
ment dans le Jésus-Christ de la Bible, qui se repentent, 
qui sont baptisés (selon les enseignements d’Actes 
2  :38) et qui restent fidèles, ne périront pas. Ils rece-
vront le don de la vie éternelle. Notre Sauveur révéla 
que les disciples vivant véritablement selon Jean 3 :16 
ne périront point, mais auront la vie éternelle. 

Vous devez naître de nouveau
Comment pouvons-nous obtenir la vie éternelle  ? 
Jean 3 :3 enseigne que nous devons naître de nouveau. 
Que cela signifie-t-il ? Beaucoup de gens ont une idée 
erronée à ce sujet. 

De nombreuses personnes se disant chrétiennes 
connaissent l’histoire du pharisien Nicodème. Il ren-
contra Jésus de nuit et il reconnut que Celui-ci était 
envoyé par Dieu. Jésus lui répondit  : «  En vérité, en 
vérité, je te le dis, si un homme ne naît de nouveau, il ne 
peut voir le royaume de Dieu » (Jean 3 :3). La croyance 
populaire est que vous seriez « né(e) de nouveau » dès 
que vous acceptez Jésus dans votre cœur comme votre 
Sauveur. 

Mais qu’a dit Jésus au pharisien abasourdi  ? 
« En vérité, en vérité, je te le dis, si un homme ne naît 
d’eau et d’Esprit, il ne peut entrer dans le royaume de 
Dieu. Ce qui est né de la chair est chair, et ce qui est 
né de l’Esprit est esprit » (Jean 3 :5-6).

Posez-vous simplement la question : « Suis-je com-
posé d’esprit ou de chair  ?  » Les véritables chrétiens 
physiques seront transformés en êtres spirituels à 
la résurrection. Lisez ce que Paul écrivit à propos de 
cette transformation miraculeuse qui aura lieu au 
cours de la première résurrection : 

« Ce que je dis, frères, c’est que la chair et le 
sang ne peuvent hériter le royaume de Dieu, et 
que la corruption n’hérite pas l’incorruptibilité. 
Voici, je vous dis un mystère : nous ne mourrons 
pas tous, mais tous nous serons changés, en un 
instant, en un clin d’œil, à la dernière trompette. 
La trompette sonnera, et les morts ressuscite-
ront incorruptibles, et nous, nous serons chan-
gés. Car il faut que ce corps corruptible revête 
l’incorruptibilité, et que ce corps mortel revête 
l’immortalité. Lorsque ce corps corruptible aura 
revêtu l’incorruptibilité, et que ce corps mortel 
aura revêtu l’immortalité, alors s’accomplira la 
parole qui est écrite : La mort a été engloutie dans 
la victoire » (1 Corinthiens 15 :50-54). 

C’est à cet événement que Jésus faisait allusion 
dans Jean  3 lorsqu’Il a déclaré  : «  Ce qui est né de 
l’Esprit est esprit ». De la même manière que dans le 
processus humain d’engendrement et de naissance, 
nous devons bien comprendre la différence entre les 
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L E C T U R E 
C O N S E I L L É E

Jean 3:16 – les vérités cachées du verset d’or  Déverrouillez la signification profonde d’un des 
passages les plus populaires de toute la Bible ! Demandez un exemplaire gratuit de notre brochure 
auprès du bureau régional le plus proche ou commandez en ligne sur MondeDemain.org

mots «  engendré  » et «  né  ». M.  Weston écrit encore 
dans sa brochure :

«  Pourquoi ce sujet provoque-t-il autant de 
confusion ? Dans ce passage, le mot traduit par 
“naître” vient du grec gennao. Les traducteurs 
de la Bible connaissaient le grec, mais ils ne 
comprenaient pas les implications doctrinales. 
C’est pourquoi ils ont traduit en français ce mot 
inhabituel par “naître”, “engendrer”, “procréer” 
ou “concevoir”. Ce qui semble être un détail en 
apparence a provoqué beaucoup de confusion et 
de mauvaise compréhension, particulièrement 
au sujet du concept de la “nouvelle naissance” » 
(page 39). 

Lorsque nous recevons le Saint-Esprit divin lors du 
baptême, nous devenons un enfant engendré de Dieu. 
Malgré la subjectivité doctrinale des traducteurs, 
le mot gennao est bien traduit lorsque nous lisons  : 
«  Béni soit le Dieu et Père de notre Seigneur Jésus 
Christ : dans sa grande miséricorde, il nous a engendrés 
de nouveau par la Résurrection de Jésus Christ d’entre 
les morts, pour une vivante espérance » (1 Pierre 1 :3, 
Bible de Jérusalem). Notre Père céleste nous engendre 
comme Ses enfants et, à ce titre, nous aimons tous les 
enfants engendrés de Dieu. Pour naître de nouveau, 
lors de la première résurrection, nous devons d’abord 
être engendrés au moment du baptême.

Le grand amour de Dieu pour nous
Le formidable acte d’amour de Dieu, qui a sacrifié 
Son Fils pour que nos péchés puissent être pardon-
nés, nécessita aussi la preuve d’amour du Sauveur 
qui donna Sa vie pour nous. Souvenez-vous du témoi-
gnage de Jean-Baptiste  : «  Le lendemain, il vit Jésus 
venant à lui, et il dit  : Voici l’Agneau de Dieu, qui ôte 
le péché du monde » (Jean 1  :29). Notre Seigneur est 
devenu le sacrifice de la Pâque pour les pécheurs  : 
«  Car Christ, notre Pâque, a été immolé pour nous  » 
(1 Corinthiens 5 :7, Ostervald).

Dans notre brochure gratuite Jean 3 :16 – les vérités 
cachées du verset d’or, voici ce que M. Weston écrit pour 
conclure le chapitre intitulé « Le plus grand amour » : 

«  Jean rapporta les paroles suivantes de 
Jésus au cours de la nuit où Il fut trahi : “Il n’y 
a pas de plus grand amour que de donner sa 
vie pour ses amis” (cf. Jean 15  :12-14). Jean 
3 :16 nous rappelle que Dieu le Père nous a tant 
aimés qu’Il a volontairement donné Son Fils 
pour qu’Il soit notre Ami –  en se dépouillant 
Lui-même de Sa gloire pour devenir homme, 
afin que nous puissions échapper à la mort et 
obtenir la vie éternelle. Pourrait-il y avoir un 
plus grand amour dans l’Univers tout entier que 
celui qui fut exprimé le jour de la Pâque il y a 
environ 2000 ans ? » (page 20). 

Chers lecteurs, vous pouvez être pardonnés de 
vos péchés et recevoir la grâce de Dieu. Le jour de la 
Pentecôte, en l’an 31 de notre ère, voici ce que déclara 
l’apôtre Pierre en s’adressant à un large auditoire qui 
avait consenti à la crucifixion du Christ : 

«  Que toute la maison d’Israël sache donc 
avec certitude que Dieu a fait Seigneur et Christ 
ce Jésus que vous avez crucifié. Après avoir 
entendu ce discours, ils eurent le cœur vive-
ment touché, et ils dirent à Pierre et aux autres 
apôtres  : Hommes frères, que ferons-nous  ? 
Pierre leur dit  : Repentez-vous, et que chacun 
de vous soit baptisé au nom de Jésus-Christ, 
pour le pardon de vos péchés  ; et vous rece-
vrez le don du Saint-Esprit. Car la promesse 
est pour vous, pour vos enfants, et pour tous 
ceux qui sont au loin, en aussi grand nombre 
que le Seigneur notre Dieu les appellera  » 
(Actes 2 :36-39).

Si vous ressentez que Dieu vous pousse à la 
repentance et au baptême biblique, adressez-vous 
au bureau régional le plus proche de votre domicile 
(adresses en page 4), afin d’entrer en contact avec un 
de nos représentants. 

Lorsque le Saint-Esprit agit en vous, en tant que 
fidèle chrétien baptisé, vous pouvez commencer à 
expérimenter par vous-même les vérités cachées de 
Jean 3 :16 ! MD
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En 1513, Nicolas Machiavel, un membre de 
la noblesse européenne, achevait d’écrire 
un petit livre qui devint célèbre. Ce livre, 
Le Prince, est un des ouvrages politiques 

les plus célèbres et influents jamais écrits. Il est même 
à l’origine de l’adjectif « machiavélique » pour décrire 
les pratiques qu’il prônait –  des manigances et des 
tromperies pour s’approprier et conserver le pouvoir.

Machiavel vécut de 1469 à 1527 pendant une 
période mouvementée de l’histoire italienne. Le 
pays était divisé et les grandes familles de la noblesse 
étaient engagées dans des luttes de pouvoir com-
plexes, les unes contre les autres, mais aussi contre des 
puissances étrangères. À Florence, le fait d’avoir les 
faveurs ou d’être en disgrâce avec une famille comme 
les Médicis, ou avec le pape, conduisait soit à un poste 
élevé, soit à la prison. Machiavel connut les deux. Ces 
rapports de force ont forgé la vision du monde de ce 
diplomate, administrateur et philosophe politique.

De nos jours, une mauvaise décision profession-
nelle oblige parfois à changer de travail  ; dans la 
Florence de Machiavel, cela signifiait l’emprison-
nement ou la mort. Cet environnement hostile se 
retrouve dans le point de vue cynique développé par 
Machiavel dans Le Prince : un dirigeant ne devrait pas 
être guidé par un code moral, mais par la nécessité 
de s’approprier et de conserver le pouvoir. Machiavel 
recommandait au dirigeant en pleine ascension et 
ambitieux que le déploiement de sa puissance soit la 

première considération dans toute sa politique et 
ses actions. L’Encylopædia Britannica rapporte que 
« Machiavel peut être considéré comme le fondateur 
de la science politique moderne, une discipline basée 
sur l’état réel du monde, au lieu de ce que le monde 
devrait être […] Machiavel est associé à une inter-
prétation amorale car il a fréquemment recours à la 
“nécessité” d’excuser des actions qui seraient condam-
nées comme immorales en d’autres circonstances. »

La personnalité de Machiavel
Dans Le Prince, Machiavel révéla aux dirigeants qu’il 
est plus efficace de faire preuve d’arrogance que d’hu-
milité dans les rapports avec les autres, que les per-
sonnes puissantes devraient se sentir libres de tricher 
et de tromper à chaque fois que cela aide leurs des-
seins, qu’il vaut mieux être craint qu’être aimé et aussi 
que pour être populaire et sécuriser son pouvoir, un 
prince ne doit pas être vertueux, mais seulement en 
avoir l’apparence. De nos jours, existe-t-il des gens qui 
vivent selon les règles proposées par Machiavel ? 

En 1970, les psychologues Richard Christie et 
Florence Geis publièrent une étude sur le machiavé-
lisme, identifiant un type de personnalité bien précis, 
caractérisé par la manipulation dans les relations avec 
les autres et le cynisme envers la nature humaine. 
Ils établirent un questionnaire avec des affirmations 
comme : « Ne dites jamais à quelqu’un la véritable rai-
son pour laquelle vous avez fait quelque chose, sauf 
si cela est utile […] Le meilleur moyen de traiter avec 
les gens est de leur dire ce qu’ils veulent entendre […] 

L’héritage  
du Prince

par Dexter Wakefield
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Un individu croyant entièrement une autre personne 
cherche des ennuis.  » Les personnes interrogées qui 
étaient d’accord avec ces affirmations étaient quali-
fiées de «  machiavéliques  ». Au contraire, celles qui 
enregistraient un score faible au test de machiavé-
lisme étaient plutôt d’accord avec des affirmations 
comme  : «  Il n’est jamais bon de mentir à quelqu’un 
[…] La plupart des gens sont plutôt bons et gentils […] 
Les personnes devraient seulement agir lorsque c’est 
moralement juste. »1

La psychologue Harriet Braiker commenta à propos 
de cette étude  : «  Les machiavéliques influencent ou 
manipulent leurs semblables à l’aide de tactiques 
malhonnêtes et intéressées visant à l’exploitation des 
autres […] Les machiavéliques constituent un type 
de personnalité bien distinct. Ils sont charmants, 
désinvoltes, sûrs d’eux, mais ils sont aussi arrogants, 
calculateurs, cyniques, toujours prêts à manipuler et 
à exploiter. »2

Le véritable prince du monde actuel
Comme à l’époque de Machiavel, ceux qui aspirent à 
détenir l’autorité sont prêts à employer quasiment 
tous les moyens pour y parvenir. L’apôtre Jacques en 
expliqua la raison : « D’où viennent les luttes, et d’où 
viennent les querelles parmi vous  ? N’est-ce pas de 
vos passions qui combattent dans vos membres ? Vous 
convoitez, et vous ne possédez pas  ; vous êtes meur-
triers et envieux, et vous ne pouvez pas obtenir ; vous 
avez des querelles et des luttes » (Jacques 4 :1-2). Tout 
repose sur deux modes de vie distincts. La nature et le 
caractère intrinsèques de Dieu reposent sur l’amour et 
la préoccupation à l’égard des autres, il s’agit de la voie 
consistant à donner. Mais la voie des politiciens de ce 
monde consiste à prendre (une attitude égocentrique), 
obéissant ainsi à un dirigeant très différent.

Jésus-Christ identifia le véritable prince de ce 
monde lorsqu’Il déclara à Ses disciples : « Car le prince du 
monde vient. Il n’a rien en moi. » Ce dirigeant « est jugé » 
et il « sera jeté dehors » (Jean 14 :30 ; 16 :11 ; 12 :31). Ce 
prince a un royaume dans ce monde (Matthieu 12 :26) 
et il est « le dieu de ce siècle » (2 Corinthiens 4 :4). 

À qui Jésus faisait-Il référence en parlant du diri-
geant de ce monde ? La Bible révèle que notre monde a 
un dirigeant spirituel qui incarne toutes les prétentions 
et les intentions des dirigeants ambitieux actuels. Notez 
la nature de cet ancien archange : « Je monterai au ciel, 

j’élèverai mon trône au-dessus des étoiles de Dieu  ; 
je m’assiérai sur la montagne de l’assemblée, à l’extré-
mité du septentrion  ; je monterai sur le sommet des 
nues, je serai semblable au Très-Haut » (Ésaïe 14 :13-14).

Cet être spirituel s’appelait autrefois Lucifer 
(signifiant “astre brillant”), mais suite à sa rébellion 
volontaire contre le Dieu tout-puissant, il devint 
Satan, « l’adversaire ». Dieu déclare que cet être malé-
fique sera condamné à l’étang de feu, d’où il n’influen-
cera plus jamais qui que ce soit ou quoi que ce soit 
(Apocalypse 20 :10). 

Un autre Prince vient
À l’opposé de ce «  prince de la puissance de l’air  » 
maléfique (Éphésiens 2  :2), les Écritures nous disent 
qu’un autre Prince viendra bientôt sur la Terre  : le 
« Prince de la paix ». Jésus-Christ enseigna un mode 
de vie très différent de celui de Machiavel. Dans le 
Nouveau Testament, nous voyons que la paix est 
une des plus grandes vertus que les gens doivent 
rechercher. C’est d’ailleurs un des aspects du fruit du 
Saint-Esprit divin (Galates 5 :22). 

Les Écritures montrent que le Christ reviendra à la 
tête d’une puissante armée, mais Il utilisera Sa puis-
sance pour établir et diriger un Royaume de paix. Dieu 
déclara  : «  Il ne se fera ni tort ni dommage sur toute 
ma montagne sainte  ; car la terre sera remplie de la 
connaissance de l’Éternel, comme le fond de la mer par 
les eaux qui le couvrent  » (Ésaïe 11  :9). Le gouverne-
ment du Christ remplira toute la Terre et remplacera 
les gouvernements profanes.

Lorsque Jésus fut tenté par Satan, ce dernier 
Lui offrit son gouvernement et ses royaumes  : 
« Je te donnerai toute cette puissance, et la gloire de 
ces royaumes  ; car elle m’a été donnée  » (Luc 4  :6). 
Ce monde, ces gouvernements et cette puissance ont 
effectivement été donnés à Satan et beaucoup ont pris 
part à cette offre trompeuse. Mais Jésus rejeta l’offre 
de Satan et le repoussa loin de Lui en disant : « Retire-
toi, Satan  ! Car il est écrit  : Tu adoreras le Seigneur, 
ton Dieu, et tu le serviras lui seul » (Luc 4 :8). De nos 
jours, ceux qui deviennent les disciples de Machiavel 
acceptent l’offre venant du mauvais prince !

Depuis plus de cinq siècles, Le Prince, a profondé-
ment influencé la politique moderne. Les politiciens 
actuels ne comprennent pas que les principes édictés 

L’HÉRITAGE DU PRINCE SU ITE  À  LA  PAGE 3 1
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Lidée que la Terre soit plate –  et non une 
merveilleuse sphère légèrement écra-
sée aux pôles que la plupart d’entre nous 
connaissons et aimons – a reçu une atten-

tion surprenante au cours des dernières années. 
Début 2023, l’institut Ifop a publié un sondage révé-
lant que la théorie de la Terre plate reste « marginale 
chez les seniors (3%) », mais « séduit un jeune sur six 
(16%), proportion qui double (29%) chez les habitués 
de TikTok. »1 

Une enquête YouGov a également constaté que la 
proportion des partisans de la Terre plate était plus 
élevée chez les personnes religieuses que chez les 
athées.2 Certains affirment croire à la Terre plate pour 
des raisons « scientifiques », mais d’autres considèrent 
que l’argument entre une Terre plate et une Terre 
ronde représente une question de foi en Dieu contre 
une vision athée du monde et de la création. Quelques 
adeptes de la Terre plate nous ont même écrit pour 
nous encourager à enseigner à nos lecteurs que la 
Terre est plate ou, à l’inverse, pour nous reprocher 
d’avoir adopté le « mensonge » de la Terre ronde.

L’opposition entre Terre plate et Terre ronde est-
elle une question sans réponse ? Le fait de croire en la 
Bible implique-t-il de croire à la Terre plate ?

Des preuves visibles
En premier lieu, il est nécessaire de reconnaître que 
tous les phénomènes physiques observés sur notre 

planète peuvent être expliqués par une Terre ronde, 
tandis qu’il n’existe aucune théorie cohérente de la 
Terre plate pour expliquer ces mêmes phénomènes. 
La plupart des idées sur la Terre plate sont souvent 
des déclarations ad hoc qui ne s’accordent pas entre 
elles pour expliquer les merveilleuses conditions qui 
rendent notre planète habitable au quotidien. En 
revanche, le fait que la Terre soit ronde est cohérent 
avec tous ces phénomènes physiques.

Considérons quelques exemples qui ne nécessitent 
pas un équipement sophistiqué.

Dans la plupart des modèles «  plats  », le Soleil et 
la Lune se déplacent en cercle au-dessus d’une Terre 
en forme de disque. Pourtant, chaque lever et coucher 
de soleil, ainsi que chaque lever et coucher de lune, 
contredit cette idée. Par exemple, aucun «  modèle 
plat  » ne permettrait à la moitié de la Lune d’être 
clairement visible à l’horizon et à l’autre moitié en 
dessous. Il en va de même pour le Soleil. En fait, le 
Soleil et la Lune ne croiseraient jamais l’horizon. Ceux 
qui cherchent à établir leur croyance de la Terre plate 
sur une base scientifique travaillent dur pour justifier 
cela, inventant des théories pour que la lumière se 
courbe et que les objets semblent avoir la même taille, 
quelle que soit leur distance. Ils créent bien d’autres 
explications fantaisistes. Mais aucune n’atteint la 
simplicité qu’offre une Terre ronde.

Examinons la Lune d’un peu plus près. Si la Terre 
était plate, une personne située d’un côté de la pla-
nète, qui observe la Lune en train de se lever, et une 
personne située de l’autre côté, qui regarde la Lune sur 

’ 

par Wallace Smith

Notre merveilleuse 
Terre ronde
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le point de se coucher, devraient voir des parties com-
plètement différentes de notre satellite, puisqu’elles 
l’observent sous des angles très différents. Mais dans 
la pratique, ces deux personnes voient des parties 
de la Lune pratiquement identiques, comme elles le 
feraient si la Terre était ronde et si la Lune tournait 
au loin en orbite autour d’elle. (Le même principe 
s’applique aux taches solaires, bien qu’elles soient 
invisibles à l’œil nu, sans protection.)

Les étoiles au-dessus de nos têtes sont un autre 
témoin. Chaque nuit, dans l’hémisphère nord, les 
étoiles tournent autour de l’étoile Polaire. Les parti-
sans de la Terre plate utilisent souvent cela comme 
une preuve démontrant que l’étoile Polaire se trouve 
au-dessus du pôle, au centre de la Terre plate. Sans 
même nous attarder sur le fait que les gens voient 
une partie du ciel très différente selon l’endroit où ils 
se trouvent dans l’hémisphère nord, que se passe-t-il 
pour ceux qui habitent dans l’hémisphère sud  ? Les 
habitants des régions les plus méridionales du monde 
voient le ciel tourner autour d’un point fixe dans le ciel 
austral, proche d’une constellation appelée la Croix du 
Sud. Pourtant, cela est impossible dans la plupart des 
modèles de Terre plate, car ceux-ci n’ont pas de pôle 
sud. Les étoiles de l’hémisphère sud ne trouvent pas 
leur place dans les modèles de la Terre plate.

Certains adeptes de la Terre plate proposent des 
explications, mais il s’agit souvent d’explications 
ad hoc ou d’arguments spécieux. Il ne s’agit pas de 
modèles mathématiques cohérents qui s’accordent 
avec les autres preuves disponibles. Là encore, un 
modèle de Terre ronde correspond facilement à toutes 
ces preuves et à bien d’autres.

Des arguments bibliques  
en faveur de la Terre plate ? 
Les arguments scientifiques en faveur de la Terre 
plate ne résistent pas à un examen approfondi. En 
revanche, les explications basées sur une Terre ronde 
sont simples, cohérentes et elles ont résisté à l’épreuve 
du temps.

Qu’en est-il des affirmations disant que la Bible 
enseigne une Terre plate ? Ces affirmations sont-elles 
fondées ? Certes, les découvertes du monde physique 
sont cohérentes avec la réalité d’une Terre ronde – non 
seulement les conclusions des grandes institutions 
comme la NASA ou l’ESA, mais aussi les observations 

et les expériences que nous pouvons mener en tant que 
«  simples particuliers  ». Mais existe-t-il des preuves 
bibliques qui devraient nous obliger à déclarer ces 
découvertes nulles et non avenues ?

Non, il n’y en a pas. Aucun verset biblique, lorsqu’il 
est bien compris, n’exige de croire à la Terre plate.

Par exemple, certains citent des passages tels 
qu’Ésaïe 11 :12, mentionnant les « quatre coins » ou les 
« quatre extrémités » de la Terre. Pourtant, même les 
partisans de la Terre plate ne croient généralement 
pas que la Terre soit un carré avec des coins litté-
raux. Ce passage fait clairement référence aux quatre 
points cardinaux, englobant l’ensemble du monde. 
Beaucoup de gens utilisent toujours l’expression « les 
quatre coins du monde  », sans aucune ironie et en 
comprenant parfaitement de quoi nous parlons.

De même, certains évoquent des passages men-
tionnant les « extrémités de la terre » (Psaume 67 :8 ; 
Michée 5 :3 ; Actes 1 :8). Mais un examen plus attentif 
révèle que la Bible parle de personnes habitant aux 
confins de la Terre (voir Psaume 67  :8  ; Ésaïe 45  :22, 
Luc 11  :31). Y a-t-il des gens sur la Terre qui vivent 
proches d’une falaise au bord du vide cosmique ? Non. 
L’expression signifie clairement qu’il faut aller le plus 
loin possible, en s’assurant par exemple que l’Évangile 
soit diffusé dans toutes les régions du monde.

Certains évoquent aussi le «  firmament  » ou la 
« voûte » céleste, comme le traduit la Bible en français 
courant (Genèse 1 :6-8). Ils utilisent ce mot comme une 
preuve que les étoiles, le Soleil et la Lune sont à l’inté-
rieur d’un dôme rigide au-dessus de nos têtes, comme 
si nous vivions dans une immense boule à neige. Les 
traductions Segond, Darby ou Ostervald transmettent 
avec plus d’exactitude le sens de ce mot hébreu en 
employant le terme « étendue ». Des passages tels que 
Genèse 1 :20 peuvent ainsi dire que les oiseaux volent 
« vers l’étendue du ciel », car il ne s’agit pas d’un dôme 
rigide. Encore une fois, ce passage n’implique pas 
d’avoir une Terre plate.

D’autres encore se réfèrent aux colonnes de la Terre 
mentionnées dans quelques versets, mais s’agit-il 
littéralement de piliers ? Un exemple apparaît dans le 
Psaume 75  :4  : «  La terre tremble avec tous ceux qui 
l’habitent  : Moi, j’affermis ses colonnes.  » Pourtant, 
cinq versets plus loin, ce psaume parle aussi d’une 
coupe dans la main de Dieu, remplie d’un vin mélangé 
qu’Il verse et que «  tous les méchants de la terre […] 
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boivent jusqu’à la lie  » (verset  9). Il n’abreuve pas 
littéralement les méchants et ce vin est clairement 
une métaphore de Sa colère (verset 11). 

Alors que beaucoup ne prennent pas la Bible au 
pied de la lettre lorsqu’ils devraient le faire, d’autres ne 
voient pas les métaphores employées par Dieu et Il les 
utilise régulièrement. Dieu n’est pas littéralement un 
rocher (Psaume 18 :3) et Israël n’est pas littéralement 
une vigne (Ésaïe 5  :5). Nier le fait que Dieu exprime 
certains de Ses points de vue de manière poétique est 
un manque de respect envers Sa parole, au même titre 
que de refuser Ses enseignements lorsqu’Il parle de 
manière littérale. 

Enfin, d’autres utilisent des passages comme 
Daniel 4  :11, décrivant un arbre visible «  des extré-
mités de toute la terre  », ou Matthieu 4  :8, lorsque 
le diable montra du haut d’une montagne le monde 
entier à Jésus-Christ. Certains lisent ces passages et 
se demandent : « Comment est-ce possible si la Terre 
est ronde ? » 

Pourtant, il s’agit bien de visions. Luc 4  :5 précise 
même « en un instant », ce qui souligne l’aspect surna-
turel de la vision. Il n’est pas nécessaire d’accepter la 
théorie de la Terre plate, ni l’existence d’une montagne 
littérale où de telles vues seraient possibles depuis son 
sommet – une vue qui serait impossible même depuis 
le sommet de l’Everest. 

Ceux qui cherchent à soutenir la théorie de la Terre 
plate se réfèrent encore à d’autres versets bibliques, 
mais ils représentent tous des malentendus simi-
laires. En fait, la Bible ne contient aucun verset nous 
contraignant à croire que la Terre soit plate. Lorsque 
ces versets sont bien compris, ils sont en harmonie 
avec l’existence d’une Terre sphérique, confirmée par 
les observations physiques dont la véracité est avérée 
depuis des millénaires.

Faire partie intégrante de l’ordre créé
Le domicile de l’humanité ressemble énormément à 
l’humanité elle-même. Voyez plutôt  : l’homme a été 
créé le même jour que les animaux terrestres (Genèse 
1 :24-31). Il a été créé en tant qu’être physique, comme 
les animaux. La plupart des détails que nous apprenons 
sur les animaux, y compris des faits aussi importants 
que la structure du cerveau, sont également valables 
pour l’homme. Les êtres humains font partie de l’ordre 
créé et partagent beaucoup de choses avec celui-ci.

Notre planète a également beaucoup de points 
communs avec les autres planètes qui ont été créées 
en même temps qu’elle (Genèse 1  :1). Elle tourne 
autour d’une étoile, accompagnée d’autres planètes, 
qui connaissent toutes des variations climatiques, 
la nuit, le jour et les saisons.

Cependant, l’homme n’est pas un simple animal. 
Il a été créé à l’image de Dieu. Il est doté de facultés qui 
surpassent celles de tout animal et il est animé par un 
esprit venu de Dieu (Job 32 :8), qui lui permet de vivre 
en communion avec Son Créateur. Il est assurément 
quelque chose de vraiment spécial parmi toutes les 
formes de vie du monde.

Il en va de même pour la Terre. Cette planète 
a la capacité de servir de domicile à l’humanité 
(Ésaïe 45  :18) et, un jour, elle sera au centre de 
l’Univers tout entier (Apocalypse 21). Tous les élé-
ments dont nous disposons montrent qu’elle est un 
joyau brillant parmi les planètes et les objets célestes. 
Elle est riche en diversité géographique, belle, 
resplendissante et foisonnant de vie.

Nous ne « dévalorisons » pas notre planète lorsque 
nous la considérons comme une planète créée parmi 
tant d’autres. De même, nous ne dévalorisons pas 
l’humanité lorsque nous la considérons comme une 
forme de vie créée parmi tant d’autres. Au contraire, la 
dévotion particulière et l’attention portée aux détails, 
que le Créateur accorda à la Terre et à l’humanité, 
sont évidentes pour ceux qui ont des yeux pour voir.

Oui, notre Terre sphérique fait partie de l’ordre 
créé, tout comme Vénus, Mars, Jupiter et les autres 
planètes. Mais, à l’instar de l’homme, la Terre présente 
des caractéristiques uniques  : elle est le seul domi-
cile de l’homme, le summum de la création divine et 
le point central du plan de salut du Tout-Puissant. 
Ce plan, qui se déroule actuellement sur la Terre, aura 
un jour un impact sur l’Univers tout entier. Toute la 
création résonnera de joie (Romains 8 :18-21).

Notre domicile dans le cosmos est un endroit éton-
nant et un joyau remarquable de la couronne de la 
création. Le fait qu’elle soit sphérique et non plate ne 
diminue en rien cette formidable vérité. MD

1 “Terre plate, astrologie… La crédulité des jeunes atteint 
des sommets”, Le Point, 12 janvier 2023
2 “Most flat earthers consider themselves very religious”, 
YouGov, 2 avril 2018
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Question  : Certains groupes se disant chrétiens 
enseignent que Jésus-Christ a été créé. Est-ce vrai ou 
est-Il éternel ?

Réponse  : L’idée que Jésus fut créé par Dieu le Père 
est fondée sur une mauvaise compréhension de 
Colossiens 1 :15 et Apocalypse 3 :14, ainsi que sur une 
méconnaissance du plan divin pour l’humanité.

La Bible montre que le Père et le Fils ont toujours 
existé. Bien qu’il y ait un seul Dieu (Deutéronome 6 :4 ; 
1 Corinthiens 8 :4), les Écritures montrent que Dieu est 
une famille composée de plusieurs Êtres (Genèse 1 :26 ; 
Éphésiens 2 :19 ; 3 :15).

La Bible révèle que Jésus-Christ était l’Éternel de 
l’Ancien Testament, la «  Parole  » (le Logos), par qui 
le Père créa toutes choses (Jean 1  :1-3 ; 1 Corinthiens 
10  :4  ; Éphésiens 3  :9  ; Hébreux 1  :2). Après s’être 
dépouillé de Sa splendeur divine (Philippiens 2 :7), Il 
est devenu chair afin de payer par Sa mort l’amende 
de nos péchés (Romains 6  :23). Jésus devint le « Fils 
unique venu du Père  » (Jean 1  :14, 18  ; 3  :16, 18) et le 
Sauveur de l’humanité (1  Jean 4  :14). Il mourut pour 
nos péchés et Il fut ressuscité afin que nous puissions 
échapper à la mort éternelle (Actes 4 :10-12).

Le commencement de la création de Dieu
Certains citent Apocalypse 3  :14 (traduction Louis 
Segond 1910) comme preuve que Jésus-Christ fut 
créé, puisqu’Il se décrit Lui-même comme le « com-
mencement de la création de Dieu  ». Le problème 
vient d’une mauvaise traduction du mot grec arché 
par « commencement ». Comment cette phrase est-
elle traduite dans d’autres versions  ? Dans la Bible 
en français courant, le Christ est « à l’origine de tout 
ce que Dieu a créé  » et dans la version du Semeur 
«  celui qui a présidé à toute la création de Dieu  » 
(version 2000). Le mot arché serait mieux traduit 
par «  celui qui commence  » ou «  celui qui initie  » 
la création. Ces traductions montrent clairement 
qu’Apocalypse 3  :14 ne signifie pas que Jésus fut le 
premier Être créé. Au contraire, Il est Celui qui créa, 
Celui qui est à l’origine de la création.

D’autres emploient à tort Colossiens 1  :15 pour 
affirmer que le Christ fait partie de la création, car il 

en est le «  premier-né  ». Le mot grec traduit ici par 
«  premier-né  »  (prototokos –  de protos, “premier” et 
tikto, “enfanter”) ne signifie pas que Jésus fut créé. 
Ce verset rappelle qu’Il est «  en tout le premier  », 
y compris le «  premier-né d’entre les morts  » suite à 
Sa résurrection  (Colossiens 1  :18  ; Apocalypse 1  :5). 
De plus, Colossiens 1 :15 montre que « la relation éter-
nelle [du Christ] avec le Père […] signifie qu’Il était 
le premier-né avant toute la création et qu’Il a Lui-
même produit la création (comme le mentionne clai-
rement le verset 16) ».1 Voici ce que nous lisons dans 
Colossiens 1 :16 à propos du Christ : « Car en lui ont été 
créées toutes les choses […] Tout a été créé par lui… »

Ni commencement ni fin
Une autre clé essentielle pour comprendre les ensei-
gnements de l’apôtre Paul se trouve dans Hébreux 7. 
À l’époque d’Abraham, Melchisédek était Roi de 
Salem (qui devint Jérusalem) et Sacrificateur du 
Dieu Très-Haut (Genèse 14  :18). Paul écrivit que 
Melchisédek existait de toute éternité, «  sans père, 
sans mère, sans généalogie, il n’a ni commencement 
de jours ni fin de vie, mais il est rendu semblable 
au Fils de Dieu  ; ce Melchisédek demeure sacrifica-
teur à perpétuité  » (Hébreux 7  :3). Melchisédek fut 
«  rendu semblable au Fils de Dieu  » et Il demeure 
le Souverain Sacrificateur de Dieu pour l’éter-
nité. Puisque Jésus est désormais notre Souverain 
Sacrificateur (Hébreux 5  :10), cela implique que 
Jésus-Christ et Melchisédek sont un seul et même 
Être spirituel. 

Pour en apprendre davantage à ce sujet, visionnez 
notre émission « Le Jésus des Écritures », présentée 
par M. Brochu. 

Ceux qui considèrent que Jésus-Christ fut créé 
ne comprennent pas le plan de salut divin pour 
l’humanité. Jésus-Christ, la «  Parole  »  qui «  était 
Dieu » depuis l’éternité et qui était « avec Dieu » avant 
la création (Jean 1 :1-2), reviendra en tant que Roi des 
rois et Seigneur des seigneurs (Apocalypse 19 :13-16) 
pour établir la paix durable sur cette Terre 
(Ésaïe 2 :2-4). MD

1 Vine’s Expository Dictionary of New Testament Words, page 241
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Avec le recul, notre génération sera bien mal considérée.

En décrivant les hommes et les femmes qui 
endurèrent la Grande Dépression et tra-
versèrent la Deuxième Guerre mondiale, 
le journaliste Tom Brokaw les qualifia 

de «  génération grandiose  ». Certaines personnes de 
cette génération furent immortalisées dans le célèbre 
roman de John Steinbeck, Les raisins de la colère. 
Après les difficultés et les catastrophes des décennies 
1930 et 1940, ils aidèrent à reconstruire et à remettre 
le monde sur pied. Mes parents faisaient partie de 
cette génération. Leur vie fut souvent difficile et ils 
durent relever de nombreux défis.

Ceux qui n’ont jamais étudié l’histoire de cette 
génération n’apprécient probablement pas ce qu’elle 
a accompli. Mais cette génération fut-elle plus 
« grandiose » que les autres ? Ceux qui vécurent dans 
la première moitié du 20ème siècle sont assurément des 
prétendants à ce titre, mais ils ne sont pas les seuls. 
Chaque génération a ses défis à relever, certaines plus 
que d’autres. 

Les plus âgés d’entre nous peuvent être tentés 
de penser qu’il n’y aura plus jamais de Henry Ford, 
Gustave Eiffel, John Rockefeller ou Thomas Edison. 
D’autres grands noms du passé nous viennent à 
l’esprit, comme Alexander Graham Bell, Johannes 
Gutenberg, Marie Curie, Louis Pasteur, Blaise Pascal, 
Isaac Newton ou Aristote. Il serait impossible de citer 
tous ceux qui ont contribué au monde tel qu’il existe 
aujourd’hui.

La génération actuelle possède aussi ses person-
nalités influentes  : Steve Jobs, Bill Gates, Bernard 
Arnault, Simone Veil et bien d’autres. Prenez Elon 
Musk, le fondateur de l’entreprise de voitures élec-
triques la plus prospère au monde. Il est également 
occupé à envoyer des fusées et des satellites dans l’es-
pace, il prévoit d’envoyer des hommes et des femmes 
sur Mars, tout en trouvant le temps d’acheter Twitter.

En matière d’avancées technologiques, notre 
époque n’a rien à envier aux autres. Jamais le monde n’a 

vu de telles avancées technologiques être développées 
aussi rapidement. L’intelligence artificielle (IA) est 
au centre de nombreuses discussions. Le terme et 
certains de ses usages ne sont pas nouveaux, mais 
ils ont pris une nouvelle ampleur. La rapidité de sa 
percée soudaine est époustouflante. Son potentiel 
pour la science, la médecine et l’industrie promet 
de transformer notre monde pour le meilleur, mais 
son potentiel de malveillance et de destruction est 
inquiétant. Certains pensent qu’il pourrait mettre fin 
à la civilisation.

Qu’en est-il de nous ? Si nous pouvions nous proje-
ter 75 ans en avant et considérer notre monde actuel, 
comment l’avenir nous jugerait-il  ? Quel surnom 
notre génération héritera-t-elle  ? Contiendra-t-il le 
mot « grandiose » ? Ou la génération actuelle recevra-
t-elle une bien faible considération ? 

Comment serons-nous jugés ?
Cette génération détrônera-t-elle la précédente  ? 
Pourrait-elle devenir la génération la plus gran-
diose  ? Comment les générations futures nous 
jugeront-elles ? 

Les fusées vers la Lune, le GPS, les véhicules élec-
triques, l’IA, les smartphones sont tous le résultat de 
l’accumulation de connaissances au cours de l’histoire 
de l’humanité. Toutes ces réalisations reposent sur les 
progrès effectués par les générations précédentes. Par 
exemple, elles se sont toutes appuyées sur l’invention 
de l’imprimerie par Gutenberg, il y a près de six siècles. 
Sans cet outil, il n’y aurait pas eu une telle proliféra-
tion de livres ouvrant la voie aux avancées du monde 
moderne.

Le monde dans lequel nous sommes nés est vrai-
ment extraordinaire, mais les smartphones, les ordi-
nateurs portables, le transport aérien, les véhicules 
électriques et la climatisation ne racontent pas toute 
l’histoire. Si l’humanité a fait preuve de génie en 
matière d’invention et d’innovation, chaque généra-
tion a lamentablement échoué dans le domaine des 
relations humaines. Les avions transportent non 

La génération insensée !

par Gerald Weston
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seulement des passagers et des marchandises, mais 
aussi de puissantes armes de guerre. Pratiquement 
chaque invention fournit de nouveaux moyens de 
tuer, de soumettre ou d’escroquer son prochain.

La technologie qui a permis d’envoyer des hommes 
sur la Lune et de les ramener en bonne santé ne 
nous a pas permis d’améliorer nos relations. Les 
innombrables mariages ratés, les meurtres, les viols, 
les agressions et les guerres réduisent à néant les 
espoirs et les rêves de millions de personnes. Internet 
peut rapprocher les familles et faire proliférer le 
savoir, mais il détruit aussi des familles et des vies en 
permettant la prolifération de la pornographie et en 
facilitant de nouvelles escroqueries. La «  génération 
grandiose  » n’a pas réussi à mettre fin à la guerre ni 
aux autres problèmes humains. Il en va de même 
pour toutes les générations qui lui ont succédé. 
La nature humaine est clairement inadéquate. 
Elle est incomplète !

Vous êtes-vous déjà demandé pourquoi l’homme 
possède des capacités aussi élevées par rapport aux 
animaux  ? Même ceux dotés d’un plus gros cerveau 
n’arrivent pas à la cheville de l’homme en matière de 
raisonnement, de réflexion et d’innovation. Aucun 
ne peut aller sur la Lune et en revenir. Aucun ne peut 
construire une radio, une télévision ou un ordinateur. 
Vous avez beau aimer vos animaux de compagnie 
et même trouver leur intelligence étonnante, il y a 
quelque chose de fondamentalement différent entre 
vous et eux.

Comment expliquer cette différence  ? Comment 
se fait-il que les êtres humains puissent construire 
des machines pour aller plus haut, plus vite et plus 
loin que n’importe quel animal ? Les évolutionnistes 
nous disent que l’homme n’est qu’une forme animale 
supérieure, mais ils ne peuvent expliquer l’énorme 
différence de capacité mentale entre l’homme et 
la bête. Malgré leur intelligence supérieure, com-
ment se fait-il que les êtres humains ne parviennent 
pas à s’entendre entre eux  ? Pourquoi les divorces  ? 
Pourquoi les guerres entre nations ? Pourquoi les gens 
s’escroquent-ils, se volent-ils, s’agressent-ils les uns 
les autres ? 

Les réponses se trouvent dans le livre le plus 
célèbre que Gutenberg ait imprimé grâce à sa nouvelle 
invention  : la Bible, ce livre qui révèle les réponses 
aux questions fondamentales. Ses premiers versets 

nous présentent une réalité que les évolutionnistes 
ne peuvent expliquer : le dessein de Dieu pour l’huma-
nité. « Dieu dit : Faisons l’homme à notre image, selon 
notre ressemblance, et qu’il domine sur les poissons 
de la mer, sur les oiseaux du ciel, sur le bétail, sur toute 
la terre, et sur tous les reptiles qui rampent sur la terre. 
Dieu créa l’homme à son image, il le créa à l’image de 
Dieu, il créa l’homme et la femme » (Genèse 1 :26-27).

Combien d’entre nous ont lu ces versets sans réflé-
chir à leur signification ? Lisez-les attentivement. Ils 
révèlent que Dieu n’a pas créé l’homme d’après une 
quelconque espèce animale, mais d’après Son espèce 
– l’espèce même de Dieu. Nous sommes différents car 
nous avons été créés à l’image et à la ressemblance 
de Dieu. 

Mais alors, pourquoi ne nous comportons-nous 
pas naturellement comme Dieu  ? Il manque quelque 
chose.

Lorsque Dieu a créé l’humanité sur la Terre, Il nous 
a dotés d’une capacité étonnante à penser, à raisonner 
et à accomplir des choses merveilleuses. Mais Il nous 
a aussi donné le libre arbitre. Les êtres humains ont 
reçu la capacité de choisir, d’une part, entre «  la vie 
et le bien » ou, d’autre part, entre « la mort et le mal  » 
(Deutéronome 30  :15). Ce choix était symbolisé par 
deux arbres. Le premier conduisait à la bénédiction 
et à la vie, tandis que «  l’arbre de la connaissance du 
bien et du mal » conduisait à la malédiction et à la mort 
(Deutéronome 30  :19  ; Genèse 2  :9, 16-17). Comme 
nous le savons, Adam fit un mauvais choix et nous 
avons tous suivi son exemple. Ce choix représentait le 
rejet de la connaissance de Dieu, tandis que l’homme 
s’arrogeait la prérogative de définir le bien et le mal.

Adam fut chassé du jardin d’Éden à la suite de sa 
rébellion. Nous avons suivi l’exemple d’Adam et, dès 
lors, Dieu nous a laissé choisir nos propres voies. 
Lorsque nous serons proches d’atteindre le point de 
destruction totale, Il interviendra finalement pour 
mettre fin à notre folie (Matthieu 24 :21-22).

La dimension manquante
L’idée que Dieu a créé l’être humain à Son image est 
vraiment profonde. Ce thème est présent dans toute 
la Bible. En contemplant l’immensité du ciel étoilé, le 
roi David se demandait pourquoi Dieu s’intéresserait 
aux hommes insignifiants et il Lui posa la question  : 
« Qu’est-ce que l’homme, pour que tu te souviennes de 
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lui ? Et le fils de l’homme, pour que tu prennes garde 
à lui ? » (Psaume 8 :5). L’épître aux Hébreux répond à 
cette interrogation : 

«  Tu [c.-à-d. Dieu] as mis toutes choses 
sous ses pieds. En effet, en lui soumettant 
toutes choses, Dieu n’a rien laissé qui ne lui soit 
soumis. Cependant, nous ne voyons pas encore 
maintenant que toutes choses lui soient sou-
mises. Mais celui qui a été abaissé pour un peu 
de temps au-dessous des anges, Jésus, nous 
le voyons couronné de gloire et d’honneur à 
cause de la mort qu’il a soufferte  ; ainsi par la 
grâce de Dieu, il a souffert la mort pour tous. 
Il convenait, en effet, que celui pour qui et par 
qui sont toutes choses, et qui voulait conduire à 
la gloire beaucoup de fils, ait élevé à la perfec-
tion par les souffrances le Prince de leur salut » 
(Hébreux 2 :8-10).

Une étude attentive des Écritures révèle qu’un plan 
et un but sont mis en œuvre. Ceux-ci sont bien plus 
importants que ce que beaucoup de théologiens ont 
imaginé, sous la forme d’une « vision béatifique » selon 
laquelle l’humanité monterait au ciel pour une sorte 
de «  retraite  », contemplant béatement le visage de 
Dieu pour l’éternité. Pourquoi les gens n’acceptent-ils 
pas les déclarations claires de la Bible ? L’apôtre Paul 
ne parla pas de notre avenir en des termes vagues. 
Il expliqua que nous deviendrons enfants de Dieu 
et cohéritiers du Christ. «  Car tous ceux qui sont 
conduits par l’Esprit de Dieu sont fils de Dieu. Et 
vous n’avez point reçu un esprit de servitude pour 

être encore dans la crainte  ; mais vous avez reçu un 
Esprit d’adoption [de filiation], par lequel nous crions : 
Abba ! Père ! » (Romains 8 :14-15).

Notez ce que Paul écrivit au verset suivant  : 
«  L’Esprit lui-même rend témoignage à notre esprit 
que nous sommes enfants de Dieu.  » Avez-vous 
compris ? Dieu engendre des enfants pour Sa famille. 
Comme Genèse  1 l’indique, nous sommes faits à 
l’image et à la ressemblance de Dieu, pas selon une 
quelconque espèce animale  ! Pouvez-vous croire 
aux déclarations claires de la Bible  ? Notez encore  : 
«  Or, si nous sommes enfants, nous sommes aussi 
héritiers  : héritiers de Dieu, et cohéritiers de Christ, 
si toutefois nous souffrons avec lui, afin d’être glorifiés 
avec lui » (Romains 8 :17). 

Les générations précédentes comprenaient que 
les mots «  homme  » ou «  fils  » employés dans ces 
versets décrivaient toute l’humanité, à la fois les 
hommes et les femmes. Si quelqu’un est offensé par 
cette «  microagression  », notez que Dieu n’exclut 
pas les femmes : « Je serai pour vous un Père, et vous 
serez pour moi des fils et des filles, dit le Seigneur 
tout-​puissant » (2 Corinthiens 6 :18).

Mais est-ce possible ? 
Romains 8  :16 décrit deux esprits  : l’Esprit de Dieu 
et l’esprit humain. C’est la grande différence entre 
la pensée de Dieu et la pensée de l’homme. Humai-
nement parlant, nous ne pensons pas comme Dieu 
(Ésaïe 55  :1-8). Sans Son Esprit en nous, il nous est 
impossible de posséder le véritable amour et la maî-
trise de soi, quelle que soit notre intelligence pour les 
choses matérielles. Voici comment nous pensons sans 
son aide : « Or, les œuvres de la chair sont évidentes ; 
ce sont la débauche, l’impureté, le dérèglement, l’ido-
lâtrie, la magie, les rivalités, les querelles, les jalousies, 
les animosités, les disputes, les divisions, les sectes, 
l’envie, l’ivrognerie, les excès de table, et les choses 
semblables » (Galates 5 :19-21).

Cela signifie-t-il que nous ne pourrons jamais 
penser comme Dieu  ? Paul nous donna la réponse  : 
« Mais, comme il est écrit, ce sont des choses que l’œil 
n’a point vues, que l’oreille n’a point entendues, et qui 
ne sont point montées au cœur de l’homme, des choses 
que Dieu a préparées pour ceux qui l’aiment. Dieu 
nous les a révélées par l’Esprit. Car l’Esprit sonde tout, 
même les profondeurs de Dieu » (1 Corinthiens 2 :9-10).
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Paul révéla ensuite la différence entre le cerveau 
animal et l’esprit humain  : «  Qui donc, parmi les 
hommes, connaît les choses de l’homme, si ce n’est l’es-
prit de l’homme qui est en lui ? » Puis il expliqua la dif-
férence entre la pensée humaine et la pensée divine : 
«  De même, personne ne connaît les choses de Dieu, 
si ce n’est l’Esprit de Dieu » (1 Corinthiens 2 :11). Nous 
retrouvons ici les deux esprits : l’esprit de l’homme et 
l’Esprit de Dieu. L’esprit de l’homme donne au cerveau 
humain une puissance que les animaux ne pourront 
jamais atteindre. Mais sans l’Esprit de Dieu en nous, 
les choses de Dieu nous sont aussi incompréhensibles 
que les mathématiques à mon chien Marcus ! 

Pour penser comme Dieu pense, pour être totale-
ment à l’image et à la ressemblance de Dieu, ces deux 
esprits doivent s’unir en nous : 

« Car tous ceux qui sont conduits par l’Esprit 
de Dieu sont fils de Dieu. Et vous n’avez point 
reçu un esprit de servitude pour être encore 
dans la crainte  ; mais vous avez reçu un Esprit 
d’adoption [de filiation], par lequel nous crions : 
Abba ! Père ! L’Esprit lui-même rend témoignage 
à notre esprit que nous sommes enfants de Dieu. 
Or, si nous sommes enfants, nous sommes aussi 
héritiers  : héritiers de Dieu, et cohéritiers de 
Christ, si toutefois nous souffrons avec lui, afin 
d’être glorifiés avec lui » (Romains 8 :14-17). 

Quelle déclaration  ! Relisez cela encore une fois. 
Nous sommes destinés à être «  enfants de Dieu  », 
« héritiers de Dieu, et cohéritiers de Christ ».

Un troisième esprit
Cela explique pourquoi l’homme peut construire 
des machines complexes mais ne peut pas trou-
ver le chemin de la paix. Collectivement et indivi-
duellement, les êtres humains sont incapables de 
mettre de côté leurs désirs égoïstes. Quel est le résul-
tat  ? «  La destruction et le malheur sont sur leur 
route  ; ils ne connaissent pas le chemin de la paix  » 
(Romains 3  :16-17). Le verset suivant explique ce 
qui se cache derrière tout cela  : «  La crainte de Dieu 
n’est pas devant leurs yeux. »

Pourquoi l’humanité rejette-t-elle Dieu  ? La 
réponse implique un troisième esprit qui travaille 
également avec l’esprit dans l’homme :  

« Vous étiez morts par vos offenses et par vos 
péchés, dans lesquels vous marchiez autrefois, 
selon le train de ce monde, selon le prince de la 
puissance de l’air, de l’esprit qui agit maintenant 
dans les fils de la rébellion. Nous tous aussi, nous 
étions de leur nombre, et nous vivions autrefois 
selon les convoitises de notre chair, accomplis-
sant les volontés de la chair et de nos pensées, 
et nous étions par nature des enfants de colère, 
comme les autres » (Éphésiens 2 :1-3).

Nous voyons donc trois esprits en action  : le 
Saint-Esprit divin, l’esprit de l’homme et l’esprit du 
diable. Ces esprits sont réels ! Notez aussi que l’esprit 
de l’homme n’est pas une âme immortelle, comme 
beaucoup le supposent à tort. Le prophète Ézéchiel 
écrivit que « l’âme qui pèche, c’est celle qui mourra » 
(Ézéchiel 18  :4, 20). Nous ne sommes pas encore 
immortels. Nous le deviendrons à la résurrection des 
morts (1 Corinthiens 15 :53-54).

L’esprit humain permet au cerveau de dépasser 
les limites mentales du règne animal. Il s’agit d’une 
essence qui permet au cerveau physique de penser 
au-delà de l’alimentation, de la procréation et de 
la survie. Cet esprit nous permet d’apprécier l’art 
et la beauté, de lire au sujet des générations précé-
dentes et de planifier l’avenir. Nous construisons 
des machines complexes, des hôpitaux et des intelli-
gences artificielles.

Pourtant, nous sommes incomplets sans un second 
esprit, l’Esprit de Dieu. Ce n’est qu’après le baptême 
(qui représente l’abandon de nos anciennes habitudes 
et la soumission à la volonté de Dieu) et l’imposition des 
mains par le ministère que nous recevons l’étincelle de 
l’Esprit de Dieu et que nous entamons le processus de 
transformation en une personne définie par les qualités 
propres à Dieu : « Mais le fruit de l’Esprit, c’est l’amour, 
la joie, la paix, la patience, la bonté, la bienveillance, 
la foi, la douceur, la maîtrise de soi » (Galates 5 :22). 

Comment Dieu jugera-t-Il notre génération ?
Sur le plan technologique, nous nous sommes appuyés 
sur les grandes réalisations du passé et nous avons 
développé nos propres réalisations. Aucune généra-
tion dans l’histoire de l’humanité n’a connu une explo-
sion de la connaissance telle que nous la connaissons 

LA GÉNÉRATION INSENSÉE SU ITE  À  LA  PAGE 3 1
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Nous vivons dans un monde troublé. Face 
aux incessantes nouvelles mondiales 
désastreuses, voire aux épreuves person-
nelles difficiles, craignez-vous de ne pas 

avoir la force d’affronter avec confiance et avec joie les 
jours à venir ? En juin 2021, l’Organisation mondiale de 
la santé indiqua que 1,3 % de l’ensemble des décès dans 
le monde étaient des suicides et c’était la quatrième 
cause de mort chez les personnes âgées de 15 à 29 ans. 

Malgré ces tristes chiffres, les vrais disciples du 
Christ doivent être remplis de joie (Galates 5  :22), de 
paix (Psaume 119 :165) et de confiance, « à laquelle est 
attachée une grande rémunération » (Hébreux 10 :35). 
De nombreuses raisons poussent les gens au déses-
poir. Certains souffrent de troubles physiologiques. 
D’autres ont été victimes de traumatismes. D’autres 
encore sont paralysés par le regret du péché. Certains 
sont accablés par les épreuves de la vie. Qu’en est-il de 
vous ? Comment pouvez-vous éprouver de la joie et de 
la confiance dans les années à venir ?

Les chrétiens, ceux qui ont le Saint-Esprit en 
eux, doivent avoir un esprit « de force, d’amour et de 
sagesse » et non de « timidité » ou de peur (2 Timothée 
1  :7). De plus, Jésus-Christ nous dit de ne pas nous 
inquiéter pour notre vie, mais de chercher premiè-
rement le Royaume et la justice de Dieu (Matthieu 
6  :25-33). Beaucoup connaissent ces avertissements, 
mais doutent encore d’avoir la force d’endurer et de 
vaincre. Ce doute provient souvent du fait qu’ils ne se 
sentent pas « assez bons » pour que Dieu les soutienne.

Certes, lorsque nous péchons, nous devons nous en 
repentir (Matthieu 3 :8 ; Apocalypse 2 :22). Cependant, 
même la personne la plus juste est loin d’être parfaite 

(Romains 3 :23). Même si nous restons tous imparfaits 
au cours de cette vie, les véritables disciples doivent 
avoir confiance dans le fait que Dieu souhaite ache-
ver l’œuvre qu’Il a commencée en nous (Luc 12  :32). 
Quelles que soient nos imperfections, quelles que 
soient les calamités qui détruisent le monde autour de 
nous, nous pouvons avoir la force de vaincre. Si Dieu 
nous a appelés (Jean 6 :44) et si nous avons répondu à 
Son appel (Actes 2 :36-39), nous Le chercherons avec 
diligence et repentance (2 Pierre 3 :18). Nous saurons 
alors que «  si nous confessons nos péchés, [Dieu] est 
fidèle et juste pour nous les pardonner, et pour nous 
purifier de toute iniquité » (1 Jean 1 :9).

Nous pouvons choisir de L’abandonner et 
même de rejeter le sacrifice du Christ pour nous 
(Hébreux 6 :4-6). Mais Son désir est de ne jamais nous 
abandonner (Hébreux 13 :5).

Vous arrive-t-il de douter que vous soyez «  assez 
bon » pour que Dieu vous soutienne dans les moments 
vraiment périlleux ? Si c’est le cas, considérez l’exemple 
ancien et souvent oublié d’un homme qui connut la 
destruction de sa nation. Cet homme était loin d’être 
parfait, mais Dieu l’établit afin d’accomplir Son but.

Imparfait, mais établi par Dieu 
Il y a plusieurs milliers d’années, Jojakin vécut dans 
l’ancienne Judée. Jeune roi, «  il fit ce qui est mal aux 
yeux de l’Éternel » pendant son règne (2 Rois 24 :8-9). 
Pourtant, Dieu l’a établi pour qu’il accomplisse Ses 
desseins. En fait, le nom de Jojakin signifie « L’Éternel 
établit ». Dieu fut fidèle en « établissant » Jojakin, fai-
sant de lui un exemple puissant pour nous, de nos jours.

Jojakin vécut à une époque difficile. Sa nation 
s’éloignait de plus en plus de Dieu. Malheureusement, 
le monde occidental actuel s’éloigne rapidement du 

Jojakin :  
“l’Éternel établit”

par Wyatt Ciesielka
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profond respect et de la crainte du Créateur et de Ses 
véritables voies. La Bible avertit à plusieurs reprises que 
Dieu bénira les peuples et les nations qui L’aiment et Lui 
obéissent, mais Il maudira ceux qui Le rejettent conti-
nuellement (voir Lévitique 26 et Deutéronome 28).

À l’époque de ce jeune roi, sa nation était au bord de 
l’effondrement économique, ce qui devrait nous rap-
peler les querelles politiques actuelles dans le monde 
occidental concernant les niveaux d’endettement et 
les risques de défaillance nationale. Sa nation était 
également confrontée à des défis militaires écrasants. 
De nos jours, le monde occidental est confronté à 
des menaces croissantes et diverses. Le chef des opé-
rations spatiales des États-Unis, le général Bradley 
Saltzman, a déclaré en février 2023 que la Chine était 
désormais « la menace la plus délicate » et que son pays 
«  voyait tout un éventail d’armes produites par [ses] 
concurrents stratégiques  ». Avec la guerre en cours 
entre la Russie et l’Ukraine, les États-Unis sont en 
train de perdre leur position de domination politique 
et militaire, autrefois incontestée, tandis que la Chine 
s’apprête à combler le vide. Il y a plus d’une décennie, 
la Grande-Bretagne décida de stocker une grande par-
tie de ses chars en Allemagne, un accomplissement 
d’Osée 7 :11 selon lequel la nation moderne d’Éphraïm 
(la Grande-Bretagne) est dépeinte comme une 
« colombe stupide » plaçant sa confiance dans des puis-
sances étrangères, dont «  l’Assyrie  » qui est identifiée 
dans la prophétie comme étant l’Allemagne moderne.

Jojakin hérita d’un royaume en révolte. Il régna 
brièvement sur Juda, de 598 à 597 av.  J.-C. et il fut 
bientôt renversé par la puissante armée babylonienne 
de Nebucadnetsar (2  Rois 24  :10-11  ; 2  Chroniques 
36  :9-10). Jojakin perdit son trône et sa nation. 
L’économie de son pays s’effondra. Son royaume fut 
détruit et son peuple massacré. Lui et sa famille furent 
emmenés captifs à Babylone, où ils risquaient d’être 
torturés et mis à mort. Pour Jojakin, la situation pou-
vait semblait désespérée. Pourtant, son nom signifie 
« L’Éternel établit » – et l’Éternel a effectivement éta-
bli Jojakin afin d’accomplir Son dessein.

Selon les Chroniques babyloniennes,1 les armées 
de Nebucadnetsar entrèrent en Israël en décembre 
598 av. J.-C. et s’emparèrent de Jérusalem le 16 mars 
de l’année suivante. Les Babyloniens pillèrent la ville 
et emmenèrent Jojakin et sa famille en captivité. 
Nebucadnetsar plaça l’oncle de Jojakin, Matthania, 

sur le trône de Jérusalem et changea son nom en 
Sédécias (2 Rois 24 :12-17).

En dépit de cette agitation, même pendant une 
période d’effondrement national et de captivité, 
Dieu établit Jojakin, malgré ses imperfections. Les 
Chroniques babyloniennes font référence à Jojakin 
sous le nom de « Yaukin » et elles rapportent que des 
rations spéciales et coûteuses de nourriture furent 
apportées à sa famille. Encore plus important, Dieu 
veilla à ce que Jojakin conserve son statut royal en tant 
qu’héritier légitime du trône de Juda. Cela se reflète 
dans le fait qu’Ézéchiel date ses écrits en se basant 
sur l’année de l’exil de Jojakin et non de l’accession de 
Matthania au trône (cf. Ézéchiel 1 :1-3).

Pourquoi Dieu a-t-Il établi Jojakin de la sorte  ? 
Car Il voulait accomplir Son dessein. C’est ainsi que 
Jojakin, ou « Jéconias » (Matthieu 1 :11-12), lui-même 
descendant de Salomon, figure dans la généalogie de 
Jésus-Christ établie par Matthieu. Cela nous enseigne 
une leçon : Dieu « établira » ceux qu’Il choisit.

Ayez le courage de vaincre
Une des leçons de la vie de Jojakin est que Dieu a le 
pouvoir de nous établir selon Son dessein, quels que 
soient les épreuves ou les dangers auxquels nous 
sommes confrontés. Jojakin était un homme impar-
fait, mais Dieu l’a établi pour accomplir Son dessein. 
De nos jours, Dieu appelle des personnes imparfaites 
à recevoir Son Saint-Esprit, après s’être repenties 
et avoir été baptisées, afin de surmonter la nature 
humaine et de « revêtir l’homme nouveau, créé selon 
Dieu dans une justice et une sainteté que produit la 
vérité » (Éphésiens 4 :24). Les chrétiens montrent leur 
amour pour Dieu en Lui obéissant (1 Jean 5 :3).

La prophétie révèle que les habitants des nations 
occidentales modernes subiront des épreuves person-
nelles et nationales de plus en plus graves au sein de 
leurs sociétés. Cependant, quels que soient les défis 
auxquels les chrétiens sont confrontés, nous pouvons 
les relever, car nous avons accès à une force incroyable : 
la force du Dieu tout-puissant qui établit ceux qu’Il a 
appelés selon Son dessein. Si Dieu a établi Jojakin pour 
accomplir Son but, Il établira certainement ceux en 
qui Il agit selon Son bon plaisir (Philippiens 2 :13). MD

1 Chroniques mésopotamiennes, chapitre 9, 
Jean-Jacques Glassner, Les Belles Lettres
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D epuis plus d’un siècle, presque toutes les 
pièces de 5 cents canadiennes portent 
l’image d’un rongeur d’une trentaine de 
kilos. Certains Canadiens se demandent 

pourquoi leur nation frappe une pièce à l’effigie d’un 
rongeur, au lieu d’un magnifique ours polaire. Pourtant, 
castor canadensis l’emporte. Il reste le symbole du travail 
acharné, de la ténacité et du devoir. Que pouvons-nous 
apprendre de cet enseignant improbable ?

Au début de la colonisation européenne du Canada, 
aucun facteur n’eut une influence aussi grande que le 
castor d’Amérique du Nord. Cet animal était également 
présent aux États-Unis et dans le nord du Mexique, mais 
il revêtait une importance particulière pour les colons 
vivant dans les régions les plus nordiques du continent. 
Pendant des siècles, les peaux de castor ont été le 
moteur de l’exploration, de l’expansion, des guerres et 
de la politique du Canada et des États-Unis. Au début 
du 19ème siècle, elles constituaient la marchandise la 
plus importante alors que les États-Unis s’étendaient 
vers l’ouest. Le castor était apprécié pour sa fourrure, 
mais il était aussi considéré comme un nuisible car son 
comportement naturel provoquait des inondations, l’em-
portement des routes et la perte d’arbres précieux. Ces 
deux facteurs entraînèrent une diminution spectaculaire 
de la population de castors, proche de l’extinction dans 
de nombreuses régions américaines où il avait prospéré.

Au 20ème siècle, le piégeage diminua et les popula-
tions de castors recommencèrent à augmenter naturel-
lement ou avec l’aide d’écologistes qui réintroduisirent 
cet animal dans d’anciens habitats. Sa résurgence fut 
si importante que certaines régions du Canada durent 
réguler les populations de castors afin de résoudre les 

problèmes causés par leur multiplication. Mais de nou-
velles voix s’élevèrent pour défendre ce rongeur souvent 
décrié, soulignant le rôle précieux du castor dans la 
création d’environnements durables.

L’ingénieur hydraulique à fourrure
Les castors n’ont rien à envier aux humains concer-
nant leur capacité à modifier de façon permanente 
l’environnement pour répondre à leurs besoins. Les 
castors modifient les paysages en inondant des zones 
sèches. Ces ingénieurs hydrauliques à fourrure com-
mencent par ériger des poteaux en bois à la verticale 
dans un petit cours d’eau, puis ils tissent des branches 
à travers ces poteaux et ils colmatent le tout avec de la 
boue ou d’autres débris. Ils placent ensuite de plus gros 
rondins parallèlement au sens du courant, ils les fixent 
avec davantage de boue et de débris, puis poursuivent 
ce processus pour augmenter la largeur et la hauteur 
de la structure. Sans connaissances mathématiques, 
ils courbent instinctivement un barrage qui s’élargit 
afin d’absorber l’augmentation de la pression de l’eau, 
à mesure que le niveau de celle-ci augmente. 

Ils travaillent sans relâche. Dans le nord de l’Alberta, le 
parc national de Wood Buffalo abrite le plus grand barrage 
de castors connu au monde, avec un périmètre d’environ 
2 km et une surface de 70.000 m². Sa taille le rend même 
visible sur des photographies prises par des satellites en 
orbite autour de la Terre. On estime que la retenue d’eau 
créée par le barrage a une capacité d’environ 70.000 m3, 
l’équivalent de 1600 patinoires de hockey.

Les castors ont été bien conçus pour leur rôle. Leurs 
dents ne cessent de pousser, leur corps est parfaitement 
adapté à la nage, leurs yeux sont munis de « lunettes de 

Le remarquable castor

LesŒuvres
DE SES MAINS
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natation » intégrées et ils peuvent plonger en apnée pen-
dant 15 minutes. Ils sont conçus pour soulever plusieurs 
fois leur propre poids et tirer de lourds troncs d’arbre 
jusqu’à l’eau. Ils n’auraient pas pu être mieux conçus 
pour leur travail.

Le bruit de l’eau qui coule les motive, indiquant une 
menace pour leur hutte. Celle-ci devant être située 
dans une eau suffisamment profonde, afin que son 
entrée puisse rester accessible sous la glace en hiver, 
toute eau qui s’échappe doit être arrêtée. Dans le cadre 
d’une expérience, un magnétophone diffusant le son de 
l’eau courante a été laissé dans une zone peuplée de 
castors. En quelques heures, l’appareil fut « endigué », 
c’est-à-dire enfoui dans la boue !

Un soutien aux écosystèmes
Un castor adulte peut abattre plus de 400 arbres par 
an pour construire des barrages et des huttes, ainsi que 
pour se nourrir, l’écorce des arbres étant son principal 
aliment. Son travail n’a pas qu’un aspect destructif, car 
l’abattage de pans de forêt près d’un étang permet la 
croissance luxuriante d’herbes, d’arbustes et de jeunes 
arbres, augmentant ainsi l’apport en nourriture pour la 
faune qui bénéficie aussi d’une plus grande abondance 
dans les eaux de l’étang. Le travail du castor renouvelle 
et soutient l’écosystème. Lorsque la retenue d’eau se 
remplit de limon et de débris végétaux, les castors s’en 
vont, après avoir créé une nouvelle prairie. Leurs anciens 
barrages, cachés par la végétation, emprisonnent de 
l’eau sous la surface nouvellement créée, contribuant 
à protéger la zone contre la sécheresse.

Glynnis Hood a passé des années à étudier et à 
documenter les activités des castors et leur impact sur 
le paysage. Le parc national d’Elk Island, en Alberta, était 
un laboratoire parfait, fournissant 54 années de don-
nées sur les populations de castors et les nappes d’eau 
en période de pluie et de sécheresse. Elle a constaté que 
les étangs et les lacs occupés depuis longtemps par des 
castors avaient neuf fois plus d’eau libre que les étangs 
où ils n’étaient pas présents, quelle que soit la quantité 
des précipitations. En 2002, l’Alberta a connu une des 
pires sécheresses de son histoire. Dans le parc d’Elk 
Island, les seuls endroits où l’eau était abondante dans 
les étangs étaient ceux où il y avait des populations de 
castors. Comme Glynnis Hood l’a écrit, « dans la plupart 
des endroits, un monde sans castors est un monde sans 
eau et sans la vie qu’elle soutient. »1

Malgré les bienfaits du castor, certains le considèrent 
encore comme un problème. Michel Leclair, gestionnaire 
du parc de la Gatineau au Québec, a essayé pendant des 
années de contrôler l’activité des castors en les tuant 
et en dynamitant leurs barrages. Mais ces rongeurs 
efficaces et industrieux se remettaient rapidement à 
l’ouvrage, bloquant les ponceaux et inondant les routes. 
Leclair décida alors de travailler avec les castors. Puisque 
le bruit de l’eau en mouvement les incite à construire 
des barrages, il planta des poteaux dans certains cours 
d’eau, produisant ainsi le bruit de l’eau courante et cela 
incita les castors à construire leurs barrages là où il le 
souhaitait. Il gère désormais un système efficace de ges-
tion de l’eau dans un immense parc, avec des centaines 
de castors qui lui servent de fonctionnaires volontaires, 
enthousiastes, non syndiqués et non rémunérés ! Dans 
un documentaire consacré aux castors, Leclair expli-
qua que le processus de construction d’un barrage par 
l’homme, même pour un petit barrage, nécessite des 
études, des rapports d’ingénierie, des évaluations envi-
ronnementales, ainsi que des contrats de construction 
longs et coûteux. Au lieu de cela, Leclair persuade les 
castors de faire le travail gratuitement en quelques jours, 
une fois qu’il leur a indiqué le site de travail.

La nature sauvage dans une retenue d’eau
Les Écritures décrivent la qualité de vie dans le Royaume 
de Dieu, lorsque Jésus-Christ reviendra sur la Terre. Dieu 
a dit  : « Je ferai jaillir des fleuves sur les collines, et des 
sources au milieu des vallées  ; je changerai le désert en 
étang, et la terre aride en courants d’eau » (Ésaïe 41 :18). 
Avec le castor, Dieu a créé et programmé un ingénieur 
hydraulique à fourrure qui sert Sa création d’instinct. 
L’exemple de Leclair illustre ce qu’il est possible d’accom-
plir en travaillant avec la création de Dieu et non contre 
celle-ci. Le castor est un héros de l’environnement, dont 
le travail permet le stockage de l’eau pour d’autres formes 
de vie, protège l’écosystème de la sécheresse, filtre les 
polluants, permet une nouvelle croissance dans les forêts, 
restaure les nappes phréatiques, et transforme les zones 
désolées et les petits cours d’eau en prairies fertiles.

Lorsque Jésus-Christ reviendra établir Son Royaume 
sur la Terre, la planète sera restaurée et il ne fait aucun 
doute que le castor y apportera sa contribution.

—Stuart Wachowicz

1 The Beaver Manifesto, Rocky Mountain Books, pages 7, 45
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Le pouvoir des pères
Dans la société actuelle, de 
nombreux enfants grandissent 
avec le soutien limité d’un 
père, voire sans père. Un 
nombre croissant d’études 
suggèrent que les pères 
jouent un rôle important dans 
la stabilité émotionnelle de 
leurs enfants (Wall Street 
Journal, 4 mars 2023). 
Une étude récente portant 
sur des familles composées 
de deux parents biologiques 
a révélé que la proximité des 
pères avait un impact puissant 
sur les enfants ; cela entraînait 
« moins de problèmes de 
poids, une meilleure estime 
de soi et moins de symptômes 
de dépression, chez les 
garçons comme chez les 
filles ». Certains chercheurs 
appellent cela « l’effet du 
bon père ». Les mères jouent 
également un rôle clé. Lorsque 

celles-ci étaient également 
présentes, l’effet cumulatif 
de l’engagement des deux 
parents avait un impact positif 
considérable sur les enfants.

La recherche apporte un 
éclairage supplémentaire sur 
notre société où les garçons 
semblent montrer moins de 
liens émotionnels avec les 
gens en général. L’apôtre 

Paul avertit qu’à la fin des 
temps, les gens deviendront 
« insensibles » et « cruels » 
(2 Timothée 3 :3). Les 
chercheurs constatent que si la 
mère est la seule à prodiguer 
des soins et un soutien 
sur le plan émotionnel, les 
garçons apprennent à tort que 
seules les femmes peuvent 
exprimer correctement de tels 
sentiments. Cela « renforce 
l’idée que l’expression de 
sentiments vulnérables est 
l’apanage des femmes ». Un 
chercheur rapporte que les 
garçons ont besoin de voir 
l’émotion et la compassion 
exprimées par des hommes 
pour apprendre qu’il est 
acceptable de montrer et 
d’exprimer ces sentiments.

Au fur et à mesure que 
nos sociétés se fracturent et 
que la famille traditionnelle 
est démantelée, pour être 

reconstruite en 
opposition aux 
directives bibliques, 
la souffrance de nos 
enfants s’accroît. 
Cependant, 
la structure 
biblique de la 
famille, connue et 
pratiquée depuis 
des millénaires, 

est la clé pour élever des 
enfants physiquement et 
émotionnellement sains. Au 
sein de la société, beaucoup 
prétendent donner la priorité 
aux enfants, mais ils luttent 
activement et passionnément 
contre cette structure 
traditionnelle qui a fait ses 
preuves. La Bible rappelle qu’à 
la fin des temps beaucoup 

appelleront le mal bien et 
le bien mal (Ésaïe 5 :20), 
sans se soucier du fait que 
les enfants en souffriront 
(Deutéronome 28 :18). 

Des structures 
galactiques laissent les 
scientifiques perplexes
Selon le « principe 
cosmologique », un élément 
central de la théorie de 
l’Univers, ce dernier « est 
homogène dans l’espace. 
Autrement dit, son apparence 
générale ne dépend pas de 
la position de l’observateur. 
Chaque section de l’Univers 
doit donc être plus ou moins 
similaire » (SciencePost.fr, 
21 juin 2021). Cependant, des 
découvertes récentes révèlent 
un ruban massif de galaxies, 
en forme d’arc, qui s’étend sur 
environ un quinzième du rayon 
de l’Univers observable, soit 
une distance de 3,3 milliards 
d’années-lumière. Cet « Arc 
géant » remet en question 
certaines des hypothèses les 
plus fondamentales à propos 
de l’Univers et sa formation. 
De plus, l’Arc géant n’est 
pas la seule structure de ce 
type. De tels arrangements 
dans le cosmos obligent les 
scientifiques à réévaluer leurs 
théories sur la formation 
de l’Univers.

La probabilité que cette 
structure en forme d’arc 
se soit formée par hasard 
a été estimée à 0,0003%. 
Pour ne rien arranger, selon 
le modèle standard, des 
structures comme l’Arc géant 
ne devraient pas exister. Un 
auteur de l’étude rapporte 

que « si la preuve est faite 
de l’existence d’un nombre 
croissant de structures, 
comme l’Arc géant et le Grand 
Mur d’Hercule-Couronne 
boréale [une autre de ces 
structures géantes], alors les 
astronomes seront obligés 
de réécrire, ou tout du moins 
de mettre à jour, le modèle 
standard de cosmologie ». 
Selon les théories scientifiques 
actuelles, ces structures 
galactiques massives et 
clairement identifiables ne 
devraient pas être en mesure 
d’exister. C’est pourquoi un 
scientifique émet l’hypothèse 
qu’elles « pourraient s’être 
formées en raison d’un élément 
de la physique naturelle de 
l’Univers que nous ne prenons 
pas en compte actuellement » 
(BBC, 3 mars 2023). 

Il ne fait aucun doute que 
les scientifiques laissent 
beaucoup d’éléments de 
côté dans leur étude de la 
formation de l’Univers, dont 
l’existence d’un Architecte 
intelligent ! « En effet, les 
perfections invisibles de 
Dieu, sa puissance éternelle 
et sa divinité, se voient 
comme à l’œil nu, depuis la 
création du monde, quand 
on les considère dans ses 
ouvrages. Ils sont donc 
inexcusables » (Romains 
1 :20). Si nous partons du 
principe que la création est un 
accident soumis uniquement 
à des lois physiques et 
chimiques observables, et 
dénuées de toute intelligence, 
nous devons alors supposer 
que les choses se produiront 
sans but, sans intention et 

N O T E S  D E  V E I L L E Marc 13 :37 | “Ce que je vous dis, je le dis à tous : Veillez.”
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sans dessein. Mais si nous 
considérons que « la création 
exige un Créateur », d’autres 
possibilités s’offrent à vous. 
Les scientifiques se mettent 
dans une impasse lorsqu’ils 
rejettent les faits indiquant 
l’existence d’un Créateur. 

43.000 morts en 
Somalie suite à la 
sécheresse
L’année dernière, plus 
de 43.000 personnes 
sont mortes en Somalie, 
conséquence directe de la 
sécheresse régionale. Près 
de la moitié de ces décès 
concernaient des enfants 
âgés de moins de 6 ans. Des 
milliers d’autres personnes 
pourraient mourir cette année, 
au rythme d’environ 135 
personnes par jour, en raison 
de la sécheresse persistante 
dans la Corne de l’Afrique et 
de l’augmentation du prix 
des denrées alimentaires 
(News.un.org/fr, 21 mars 2023). 

Selon les estimations, 
ces 43.000 personnes 
représenteraient un quart 
du nombre de décès, toutes 
causes confondues, en Somalie, 
au cours d’une année normale. 
Si autant de personnes 
mouraient de la famine 
dans un pays européen ou 
occidental, le public serait ému 
et des actions humanitaires 
seraient rapidement mises en 
œuvre, surtout si de jeunes 
enfants étaient affectés. 

Les prophéties bibliques 
révèlent qu’à l’approche de 
la fin des temps, la famine, 
les épidémies et les guerres 
provoqueront une mortalité 

bien plus catastrophique, à 
une échelle inconnue jusqu’à 
présent. Apocalypse 6 montre 
que les quatre cavaliers 
recevront le pouvoir sur un 
quart de la planète, « pour 
faire périr les hommes par 
l’épée, par la famine, par la 
mortalité, et par les bêtes 
sauvages de la terre » 
(verset 8). En se basant sur la 
population mondiale actuelle, 
cela représenterait environ 
deux milliards de personnes ! 
Heureusement, cette période 
terrible sera relativement 
brève et Jésus-Christ 
reviendra finalement instaurer 
une paix mondiale et durable.

L’Europe ressent les 
effets de la sécheresse 
À la fin du printemps, plus 
d’un quart du continent 
européen était déjà en proie 
à la sécheresse. En Espagne, 
« un réservoir clé alimentant 
des millions de Catalans 
s’amenuise. Un conflit autour 
de l’eau a déclenché des 
affrontements en France, où 
plusieurs villages ne peuvent 
plus fournir d’eau du robinet 
à leurs habitants. Et le niveau 
du plus grand fleuve d’Italie 
est déjà aussi bas qu’en juin 

dernier » (Politico, 3 mai 2023). 
Les pluies attendues dans les 
semaines à venir devraient 
aider les cultures et l’humidité 
en surface, mais elles auront 
peu d’effet sur les nappes 
phréatiques. Comme l’a 
souligné le premier ministre 
espagnol, la sécheresse « sera 
l’un des principaux débats 
politiques et territoriaux 
de notre pays au cours 
des prochaines années » 
(FrançaisaBarcelone.com, 
23 avril 2023).

La France vient de 
connaître l’hiver le plus sec 
depuis 60 ans. Les faibles 
chutes de neige en Europe 
n’augurent rien de bon pour 
les mois d’été. Un chercheur 
de l’institut Potsdam 

a fait remarquer que « si les 
précipitations ne sont pas 
abondantes dès maintenant… 
alors la sécheresse est pour 
ainsi dire acquise » (Politico, 
28 avril 2023). Alors que 
l’été vient tout juste de 
commencer, les réservoirs 
catalans ne sont remplis qu’à 
27% et la région s’apprête à 
subir des canicules.

Comme si le climat 
politique en Europe n’était pas 
assez tendu avec la crise des 
réfugiés et le conflit ukrainien, 
de nombreux experts 
prédisent l’arrivée de conflits 
liés à l’eau. Jésus-Christ 
a prévenu que l’humanité 
connaîtrait des conflits 
mondiaux et un manque 
dramatique de ressources 
essentielles à la fin de cette 
ère (Apocalypse 6 :4-6). Ne 
sous-estimons pas l’impact que 
le manque d’eau peut avoir sur 
les relations internationales ! 
Heureusement, les pénuries 
d’eau appartiendront bientôt 
au passé ! Après le retour 
du Christ, la pluie tombera 
en temps voulu et les 
déserts fleuriront « comme 
un narcisse » (Ésaïe 35 :1).
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L es enfants changent très rapidement. Un 
nouveau-​né commence à marcher à quatre 
pattes, puis à marcher et à courir. Avec le recul, 
cela semble avoir eu lieu en une nuit. À chaque 

étape, nos enfants nous apportent de la joie et des rires. 
Lorsqu’ils réalisent qu’ils peuvent se tenir debout, leur 
regard émerveillé n’a pas de prix. Leur excitation lors 
d’une simple partie de cache-cache avec maman ou papa 
semble être la définition même du plaisir à l’état pur. 

Mais le travail des parents, si nous le prenons au 
sérieux, n’est pas toujours agréable. La façon dont nous 
enseignons et préparons nos enfants déterminera la suite 
de leur avenir. C’est une prise de conscience donnant à 
réfléchir pour tous les parents. Même si nous préférons 
ne partager que des rires avec nos enfants, un parent 
avisé ne reculera pas devant les difficultés de sa tâche. 
Un des plus grands défis consiste à développer l’aptitude 
à corriger un enfant, une responsabilité que la parole de 
Dieu nous enjoint de prendre au sérieux. « Châtie ton fils, 
et il te donnera du repos, et il procurera des délices à ton 
âme » (Proverbes 29 :17). Chaque parent connaît le sen-
timent d’avoir parfois l’impression de passer son temps à 
dire « non, non et non ». Cependant, nous ne pouvons pas 
nous soustraire à notre devoir pour la simple raison qu’il 
est parfois désagréable pour l’enfant et pour le parent. 
Pourquoi devrions-nous corriger nos enfants  ? Et si la 
correction est nécessaire, comment nous y prendre ?

Pourquoi corriger ?
Dieu nous dit dans le livre des Proverbes : « Mon fils, ne 
méprise pas la correction de l’Éternel, et ne t’effraie point 
de ses châtiments  ; car l’Éternel châtie celui qu’il aime, 
comme un père l’enfant qu’il chérit » (Proverbes 3 :11-12). 

Lorsque nous corrigeons nos enfants, nous devons 
être motivés par l’amour et non par des raisons égoïstes. 
Si nous n’y prenons pas garde, nous risquons de leur 
parler durement s’ils nous ont importunés. Peut-être 
veulent-ils jouer à la balle ou nous montrer un jeu qu’ils 
ont appris, mais notre esprit est occupé par des tâches 
«  plus importantes  » et leur insistance nous semble 
agaçante. Nous les corrigeons de manière égoïste 
lorsque nous disons  : « Vous ne voyez pas que je suis 
occupé(e) ? » ou « Ne me dérangez pas maintenant ! »

Parfois, nous corrigeons aussi nos enfants car ils 
nous mettent dans l’embarras. Peut-être attrapent-ils 
des barres chocolatées dans la file d’attente de la caisse 
du supermarché et nous leur disons : « Ne touche pas à 
ça ! » Il n’y a rien de mal à leur faire cette remarque, mais 
que se passe-t-il s’il sont distraits au point de ne pas 
nous entendre et de continuer à attraper des choses – et 
que d’autres clients s’en rendent compte ? Si nos paroles 
pleuvent sur un enfant qui nous a ignorés, sommes-nous 
vraiment en train de le corriger avec amour ou déver-
sons-nous notre colère d’avoir été embarrassés devant 
la caissière et les autres clients ?

À l’opposé, un parent sage apprendra à ses enfants 
quand il est approprié ou non d’attirer son attention. Au lieu 
de s’insurger en disant « Je suis occupé(e), ne me dérange 
pas ! », un parent sage enseignera qu’il y a des moments 
où les enfants ne doivent pas l’interrompre. Les parents 
bienveillants apprendront aussi à leurs enfants que « ne 
pas toucher » signifie vraiment « ne pas toucher », avant 
que cela ne devienne un sujet d’embarras public. L’ap-
prentissage des leçons d’obéissance peut même sauver la 
vie d’un enfant et ces leçons sont mieux apprises lorsque 
celui-ci voit qu’elles sont motivées par l’amour d’un parent.

Le défi de corriger un enfant

FAMILLES
Pour les

AUJOURD’HUI
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Comment corriger ?
Comment corriger les enfants pour qu’ils aient une vie 
sûre, pieuse et en bonne santé ? Voici trois grands points. 

Premièrement, enseignez. Moïse reçut l’ordre d’en-
seigner les lois de Dieu aux Israélites, mais les parents 
avaient aussi un rôle essentiel à jouer : « Tu les inculque
ras à tes enfants, et tu en parleras quand tu seras dans ta 
maison, quand tu iras en voyage, quand tu te coucheras 
et quand tu te lèveras » (Deutéronome 6 :7). Dieu ins-
truisit les Israélites quand ils devaient enseigner leurs 
enfants. Ils devaient profiter des opportunités d’ensei-
gnement tout au long de la journée. Quand parlons-nous 
avec nos enfants ? Passent-ils plus de temps avec nous 
ou sur Internet ? Laissons-nous les écrans, c’est-à-dire 
d’autres personnes, exercer l’influence la plus impor-
tante sur nos enfants ? Ils apprennent par l’exemple et si 
les parents ne leurs enseignent pas comment agir, parler 
et penser, quelqu’un d’autre le fera à leur place. Selon 
qu’ils soient des bébés ou des adolescents, les leçons 
à enseigner sont différentes, mais le point fondamen-
tal est le même : la bonne façon d’agir, de parler et de 
penser doit être enseignée, expliquée et réitérée. Certes, 
les enfants apprennent par l’exemple, mais pour que le 
monde les entourant ait du sens, ils doivent recevoir un 
enseignement réfléchi et proactif. Les enfants absorbent 
constamment des informations issues de leur environ-
nement. Qu’apprennent-ils de l’environnement que 
nous leur fournissons ? 

Ensuite, les parents qui réussissent les entraînent. 
« Instruis l’enfant selon la voie qu’il doit suivre ; et quand 
il sera vieux, il ne s’en détournera pas » (Proverbes 22 :6). 
C’est en pratiquant que nous nous perfectionnions. Le fait 
que l’enfant ait deux ou dix ans influe évidemment sur la 
manière d’enseigner une leçon. Et bien que l’enseignement 
soit essentiel, il n’est pas suffisant. L’étape suivante doit 
être  la mise en application. Les parents peuvent même 
inventer un jeu de « pratiquer le partage », parmi d’autres 
compétences sociales et morales, avec son enfant. 

Mais cela ne peut pas se limiter à un simple jeu. 
Pour que l’entraînement soit réussi, il doit être régu-
lier et constant. Par exemple, un musicien progressera 
davantage s’il répète 30  minutes par jour, plutôt que 
3 heures d’affilée une fois par semaine. Il en va de même 
lorsque vous travaillez avec des enfants. Efforcez-vous 
également de minimiser les distractions. Un entraînement 
interrompu par des distractions est voué à l’échec. Enfin, 
n’exigez pas la perfection à chaque fois. L’entraînement ne 

doit pas devenir un conflit ayant pour but d’imposer sa 
volonté. Il est parfois préférable de mettre une activité 
en pause et de trouver un moment plus opportun pour 
repartir sur de bonnes bases.

Finalement, testez. Vous souvenez-vous de l’incident 
au supermarché  ? Ce n’était certainement pas un bon 
moment pour enseigner ou entraîner  : il y a beaucoup 
trop de distractions dans une file d’attente pour qu’une 
leçon puisse être assimilée. De plus, nous n’y allons 
qu’une ou deux fois par semaine, tandis que l’enseigne-
ment et l’entraînement doivent être quotidiens. Mais il 
s’agissait d’un test et nous en rencontrons constamment 
lorsque nos enfants font l’expérience de la vie en dehors 
du cadre familial. Peut-être qu’un de nos enfants veut 
attirer notre attention lorsque nous sommes en pleine 
conversation à l’Église. Avons-nous enseigné et formé 
l’enfant à attendre respectueusement jusqu’à ce que 
nous détournions notre attention de la conversation  ? 
Ou bien l’enfant va-t-il crier avec impatience en essayant 
de nous distraire  ? Son comportement nous montrera 
l’efficacité de notre enseignement et de notre formation.

Si les enfants n’obtiennent pas de bons résultats 
à leurs «  tests  », que devons-nous faire  ? Enseigner à 
nouveau ! Ils ont simplement commis une erreur et nous 
savons désormais qu’ils ont besoin de plus de pratique. 
Peut-être n’ont-ils pas compris comment appliquer la 
leçon dans un contexte particulier ? Pas de problème  : 
enseignez à nouveau la leçon et recommencez à la 
mettre en pratique.

Il n’y a pas de plus grande joie pour un parent que 
de voir son enfant grandir et devenir un adulte heureux 
et épanoui. En tant que parents, nous voulons que nos 
enfants adoptent les valeurs et le mode de vie qui nous 
sont chers. Si nous les aimons, nous nous consacrerons 
à leur enseignement et à leur entraînement, en faisant 
de notre mieux pour leur administrer des corrections 
sages et utiles lorsqu’ils sont jeunes. 

Si cette approche est cohérente, nous refléterons 
au cours de cette vie la vision de Dieu pour les familles 
de demain  : « Enfants, obéissez à vos parents, selon le 
Seigneur, car cela est juste. Honore ton père et ta mère 
(c’est le premier commandement avec une promesse), 
afin que tu sois heureux et que tu vives longtemps sur 
la terre. Et vous, pères, n’irritez pas vos enfants, mais 
élevez-les en les corrigeant et en les instruisant selon le 
Seigneur » (Éphésiens 6 :1-4). 

—Jonathan McNair
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Un esprit malveillant est responsable de 
l’avalanche du mal dans la société –  et il 
ne cesse de progresser. Le moindre doute 
est dissipé lorsque les journaux télévisés 

du soir montrent des hommes déguisés en femmes 
dans des accoutrements bizarres, semblables à des 
clowns, gesticulant devant de jeunes enfants et leurs 
parents lors d’activités scolaires. Ces individus déviants 
se pavanent avec une gestuelle obscène à connotation 
sexuelle, tout en chantant ou en prononçant des paroles 
débauchées, avec des doubles sens sexuels, devant des 
enfants n’ayant même pas atteint l’âge de 10 ans !

Ces «  drag-queens  » ont profité d’une interpréta-
tion large des lois sur les droits civils autorisant ce qui 
était autrefois considéré comme des comportements 
sexuels contre nature, pour introduire agressivement 
leur programme de perversion normalisée dans les 
écoles publiques, les bibliothèques et les activités 
extrascolaires. Ils visent les enfants en bas âge. Alors 
que la pédopornographie et la pédophilie sont des 
délits criminels passibles de poursuites, le travestisse-
ment a le vent en poupe. Au moyen de procès inces-
sants, la communauté LGBT fait pression pour que 
« tout soit permis », intimidant souvent les fonction-
naires et les responsables scolaires.

Alors que l’exploitation sexuelle fait rage, la dyspho-
rie de genre se répand à un rythme alarmant. Choisir 
de s’identifier à autre chose que son sexe biologique est 
une nouvelle tendance dans les pays «  développés  ». 
La pression et le désir d’être accepté poussent de nom-
breux enfants à suivre cette mode dangereuse. De 
grandes cliniques gagnent de l’argent en administrant 
des traitements hormonaux et en pratiquant des opé-
rations de «  réassignation  » sexuelle sur les enfants. 
Étonnamment, certains parents, influencés par des 
psychologues et des médecins, approuvent cette 
mascarade. Les résultats sont souvent dévastateurs 
pour les enfants lorsqu’ils grandissent et découvrent 
l’impact de cette tragique erreur.

Bien que les législateurs, les universités et les tri-
bunaux puissent être intimidés par l’esprit malveillant 
qui travaille à travers ces mouvements, une ressource 
claire et faisant autorité les condamne. La Sainte Bible 
déclare sans ambages : « Une femme ne portera point 

un habillement d’homme, et un homme ne mettra 
point des vêtements de femme  ; car quiconque fait 
ces choses est en abomination à l’Éternel, ton Dieu » 
(Deutéronome 22 :5). Le prophète Ésaïe fut inspiré à 
écrire : « Malheur à ceux qui appellent le mal bien, et 
le bien mal, qui changent les ténèbres en lumière, et 
la lumière en ténèbres, qui changent l’amertume en 
douceur, et la douceur en amertume ! » (Ésaïe 5 :20).

Dans le Nouveau Testament, les autorités reli-
gieuses furent déconcertées par l’approche de 
Jésus-Christ  : « On était frappé de sa doctrine ; car il 
parlait avec autorité » (Luc 4 :32). En parlant du genre 
humain, Jésus déclara que « le créateur, au commen-
cement, fit l’homme et la femme  » (Matthieu 19  :4). 
Il n’y a pas de confusion ici.

Les Écritures montrent l’amour et la sollicitude de 
Jésus-Christ à l’égard des enfants. Lorsque de jeunes 
enfants Lui furent amenés pour être bénis, certains 
disciples s’y opposèrent, mais Jésus s’indigna et leur 
dit : « Laissez venir à moi les petits enfants, et ne les en 
empêchez pas ; car le royaume de Dieu est pour ceux qui 
leur ressemblent  », avant d’ajouter que nous pouvons 
apprendre de leur attitude  : «  Je vous le dis en vérité, 
quiconque ne recevra pas le royaume de Dieu comme 
un petit enfant n’y entrera point  » (Luc 18  :16-17). 
Il déclara à une autre occasion  : «  Je vous le dis en 
vérité, si vous ne vous convertissez et si vous ne deve-
nez comme les petits enfants, vous n’entrerez pas dans 
le royaume des cieux […] Mais, si quelqu’un scandalisait 
un de ces petits qui croient en moi, il vaudrait mieux 
pour lui qu’on suspende à son cou une meule de moulin, 
et qu’on le jette au fond de la mer » (Matthieu 18 :3, 6).

Le Christ mettait en pratique l’instruction don-
née par le prophète Ésaïe : « Crie à plein gosier, ne te 
retiens pas, élève ta voix comme une trompette, et 
annonce à mon peuple ses iniquités  » (Ésaïe 58  :1). 
Il est possible de dénoncer le péché tout en se pré-
occupant du pécheur. Jésus a averti  : «  Je reprends 
et je châtie tous ceux que j’aime. Aie donc du zèle, 
et repens-toi » (Apocalypse 3 :19).

Nous attendons avec impatience l’avènement du 
Royaume de Dieu, lorsque l’innocence des enfants ne 
sera plus trahie.

—J. Davy Crockett

LA TRAHISON DE L’INNOCENCE
Aimer les autres signifie condamner le péché
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aujourd’hui (Daniel 12  :4). Mais cela ne brosse pas le 
tableau complet. Comment les générations futures 
nous verront-elles  ? Que penseront-elles d’une 
génération dont les juges, les chefs d’État, les pro-
fesseurs d’université et les étudiants soi-disant édu-
qués refusent d’admettre ce qu’est une femme  ? Que 
penseront-​elles d’un peuple dont les mères emmènent 
leurs jeunes enfants se faire divertir par des drag-
queens  ? Que penseront-elles d’une société où les 
criminels sont protégés et les personnes honnêtes 
régulièrement ignorées  ? Que penseront-elles des 
nations insensées ouvrant leurs frontières, permettant 
ainsi l’entrée de drogues et d’éléments perturbateurs ? 

Serons-nous considérés comme la «  génération 
la plus grandiose  »  ? Ou plutôt comme la «  généra-
tion insensée  », peut-être la plus insensée d’entre 
toutes  ? Je vous propose un autre nom basé sur les 
prophéties bibliques  : la «  génération suicidaire  », 
celle qui aura failli détruire toute vie sur notre planète 
(Matthieu 24  :21-22). Heureusement, nous savons 
que l’histoire ne s’arrête pas là. Après les générations 
de notre époque, nous verrons le début d’un nouveau 

monde de générations en qui l’Esprit de Dieu sera pré-
sent (Ézéchiel 11 :19-20). C’est alors que s’accomplira 
la prophétie d’Ésaïe 2 :3-4 :

«  Des peuples s’y rendront en foule, et 
diront  : Venez, et montons à la montagne de 
l’Éternel, à la maison du Dieu de Jacob, afin 
qu’il nous enseigne ses voies, et que nous mar-
chions dans ses sentiers. Car de Sion sortira la 
loi, et de Jérusalem la parole de l’Éternel. Il sera 
le juge des nations, l’arbitre d’un grand nombre 
de peuples. De leurs glaives ils forgeront des 
hoyaux, et de leurs lances des serpes  : une 
nation ne tirera plus l’épée contre une autre, 
et l’on n’apprendra plus la guerre. »

C’est le message que Jésus proclama pour 
l’époque au cours de laquelle le Royaume de 
Dieu régnera sur la Terre (Marc 1  :14-15). C’est le 
même message que nous prêchons, le message du 
monde à venir, lorsque Dieu suscitera de véritables 
générations grandioses ! MD
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par Machiavel représentent l’esprit corrompu d’un 
système qui prendra bientôt fin. Heureusement, les 
disciples du Prince de la paix peuvent sortir de ce sys-
tème et l’Église de Dieu s’efforce de mettre en pratique 
le mode de gouvernement divin, loin des manipula-
tions et du cynisme conseillés par Machiavel.

Les chrétiens se tournent vers un Prince très 
différent, le Prince de la paix, qui inspire leurs 

valeurs et qui reviendra bientôt diriger un gouver-
nement extrêmement différent de celui décrit par 
Machiavel. MD

1 Studies in Machiavellianism, Richard Christie 
et Florence Geis, Academic Press, 1970
2 Ces gens qui tirent vos ficelles, Harriet Braiker, 
éditions de l’Homme, pages 85-86, traduction Paule Noyart
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La Bible révèle que des temps difficiles sont 
à venir, mais la compréhension claire des 
Écritures peut nous donner l’espérance et 
l’encouragement dont nous avons besoin. 
3-9 août

Irez-vous au ciel  
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Pourtant, la Bible donne des réponses claires 
concernant l’avenir des êtres humains.
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Irez-vous en enfer ?
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croient-ils que les pécheurs qui sont morts 
sans avoir entendu le nom de Jésus-Christ 
seront tourmentés à jamais ?
 17-23 août

Jésus choisirait-Il votre Église ?
Si Jésus revenait aujourd’hui, quelle Église 
choisirait-Il ? Cette émission examine 
cinq signes à rechercher pour identifier la 
véritable Église que le Christ a édifiée.
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